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L  E 

TRIOMPHE. 

R  o  y  A  L, 

o   u 
rOn  voit  defcrits 

Les  Arcs  dc  Triomphc  ,   Piraniy- 

des,  Tablaux,  &  Devifcs  au  nombre 

dc  65,  crigez  a  la  Haye , 

i  I'Honncur  de 

GLIILLAUME  III, 

Royd'Angleterre,   EcofTc^ 
France ,  &  Irlande. 


A  LA  HAYE 

Ghez  BARENT  BEEK,  Marchandd^ 
toutcs  fortes  d'fiftainpes. 


GRANDE  ET  PUISSAN. 
TE    REYNE. 

MARIE, 

Par  la  grace  de  Dicu  REINE 
d'Anglcterre,  EfcofTe, Fran- 
ce &Irlandc. 


GRANDE  ET  PUISSANTE  REYNE- 

I  dans  lesfiecles  pa{^ 
fez  on  a  vu  honorer 
des  Heros  par  des  Monu- 
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ments  publics,  lors  qu'ils 
avoieat  fait  quelques  ac- 
tions extraoi'dinaires ,  aiiii 
que  la  memoire  enfutcon- 
f ervee  a  la  pofterite ,  &:  que 
leurs  defcendans  en  fuffent 
d'autant  plus  portez  a  les 
imiter  j  fi  les  Remains  en- 
tre  autres  Puiffances  bien 
policees  ont  pris  a  tache 
d'exceller  lors  qu'ils  vou- 
loient  publier  la  gloire  de 
leurs  Roys ,  de  leurs  Em- 
pereurs,  ^  de  leurs  grands 
Capitaines  5  enleurfaifant 
eriger  de  riches  ftatues  y  de 
fuperbcs  Py  ram  ides  &  des 
Arcs  de  Triomphe  magni- 

fi- 


fiques  ,  quand  ces  Heros 
revenoient  vid:orieux  dans 
Rome  >  que  n'a-t-on  pas  dii 
faire  GRANDE  ET 
VERTUEUSEREY- 
NE,  pourhonotcralaHa- 
ye  I'Entree  de  GUIL- 
LAUMEIII.  votreilk- 
ftre  Efpoujc  ?  iuy  qui  par 
fes  faits  glorieux  vient  d'ef- 
facer  tout  ce  que  ces  demy 
Dieux  ii  vaniez  par  FHi- 
iloire  out  fait  de  plus  eclat- 
tant,  Ouy  tout  ce  que  ces 
grands  Hommes  de  T Anti- 
quite  ont  fait  n'a  ete  tout  au 
plus  quen  faveur  de  k 
Patiie  J  ou  plutot  pour 
*  4  leur 


Icuf  propre  gloire  ,  mais 
GRANDE  REYNE, 
G  U  I  L  L  A  U  M  E 
LE   TRIOMPHANT, 

votre  gloricux  Efpoux  n'a 
eu  pour  but  dans  tout  ce 
qu'iiaentrepris  quel'avan- 
cement  de  la  gloire  du  Roy 
des  Roys.  II  ne  fut  jamais 
fufceptibled'aucune  ambi' 
tion  injufte  nidudefir  de 
Regner.  La  pitie  de  voir 
des  Peuplesfbuflfrir  pour  la 
bonne  caufe ,  &  le  defir  de 
les  delivrerdu  joug  qu'on 
vouloit  impofer  a  leur  conC- 
cience  font  les  feules  paf- 
fions  qui  Tout  fait  agir.  Les 

dif- 


difFerentes  occafions  dans 
lefquels  il  a  expofe  fa  vie 
pour  deffendre  les  droits  de 
la  juftice  ,  font  trop  con- 
nues  de  tout  lemondc  pour 
m'y  ^t^i^d-i's  icy.  Ileftvray 
GRANDE  REYNE 
que  j'aurois  un  beau  champ 
pour  faire  I'Eloge  de  ce 
HEROS  INCOM- 
PARABLE &  celuy  de 
VOTRE  MAJESTE'  , 
car  que  de  grandes  chofes 
ne  pouroit-on  pas  dire  de 
votre  fageile  &  de  votre 
prudence  ,  de  la  fermetc 
&:  de  la  douceur  de  votre 
Gouvernement  lors  qu  en 
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fon  abience  vous  en  tenez 
les  Renes.  Mais  outre  que 
je  fcais  que  vous  n'etes 
point  du  tout  fenHbles  aux 
Louanges ,  je  n'ay  pas  af- 
fez  d'eloquence  pour  m'en 
acquitter  d'une  maniere  qui 
reponde  a  la  grandeur  &  a  ^ 
I'excellencedu  ilijet.  C'efl: 
I'aiFaire  des  plus  habiles 
mai  tres.  C'eft  a  eux  que  je 
laiife  le  fbin  de  publier  la 
gloire  que  le  HERO  S  DE 
NOTRE  SIECLE  s'eft 
acquis  par  la  favorable  Re- 
volution d'Angleterre,  lis 
y  pourront  joindre  Fheu- 
reux  changement  de  1  etat 

de- 


deplorable  des  Provinces 
Unies  en  1672.  Perfbnne 
nlgnore  la  mifere  dansla- 
quelie  Elles  e'toieht  plon- 
gees  ,  jufques  a  ie  voir  a 
deux  doigts  de  leur  perte , 
lors  que  ce  grand  Prince 
en  etant  fait  Gouverneur 
General ,  prit  fbin  de  rele- 
ver  leurs  Efperances  abba- 
tucs ,  &  for^a  un  Roy  non 
moins  puiitant  qu'ambi- 
tieux  a  reftituer  tout  ce  qu'il 
avoir  ufurpe  lur  Elles  pen- 
dant Tinjufte  guerre  qu'il 
leur  avoit  fufcitee.  Mais 
GRANDE  REYNE 
que  ne  pent  on  pas  dire  aulli 

de 


devous.  Perlbnne  ignore 
il  J  outre  la  grandeur  d'ame 
avec  laquelle  vous  regnez , 
la  fendbilite  que  votre  Ma- 
jefte  a  temoignee  pour  les 
maux  inouis  qu'ont  fouf- 
fert  tant  de  perfecutez  en 
France ,  &  que  la  tempete  a 
poufTez  dans  ces  heureu- 
fes  Provinces50u  ils  ont  non 
fculement  trouve'  un  Azile 
allure  de  la  partdes  Souve- 
verains  qui  les  Gouvernent, 
mais  ou  ils  ont  aulfi  re9U 
de  votre  Majefte  des  mar- 
ques (i  frequentes  &  fe 
grandes  de  fa  liberalite  , 
auffi  bicn  que  de  celle  da 


genereux  Prince  que  le  Ciel 
vous  a  donne  pour  Efpoux. 
Vous  avez  tous  deux  tra- 
vaille  jufques  icy  fi  efficace- 
ment  pourl'Eglife,  qu'on 
peut  affez  voir  que  Dieu 
ne  vous  a  unis  que  pour 
en  etre  les  plus  fermes  Co- 
lonnes.  Ce  n'eft  pas  aflez 
GRANDE  REYNE, 
je  dois  encore  a j  outer  que 
la  plus  faine  partye  de 
I'Europe  vous  regarde  I'un 
6c  I'autre  comme  les  prin- 
cipaux  inftruments  done 
le  Ciel  veut  fe  fcrvir  pour 
brifer  fes  fers.  1  Empreir- 
fement  que  tant  de  Sou- 

ve- 


verains  ont  temoigne  pour 
entrer  dans  votre  Allian- 
ce efl:  un  fur  ^arend  de 
cette  verite  ;  on  pourroit 
encore  aj  outer  ccluy  que 
tant  de  Princes  &  de  per- 
fbnnes  de  la  premiere  qua^ 
lite  ont  fait  paroitre  a  fai- 
re  leur  Cour  a  fa  Majefte 
a  fbn  premier  retour  d'An- 
gleterre  a  la  Haye  ,  ou  ils 
y  en  ont  forme  une  des 
plus  belles  qu'on  ait  peut- 
etre  jamais  vu,  Mais  je 
nc  m'aper^ois  pas  GRAN- 
DE REYNE  que  je  m'e- 
carte  ;  mon  but  eft  de  de- 
mander  la  protection  de 

vo- 


votre  Majefte  pour  ce  li- 
vre.  J'efperc  qu'elle  au- 
ra la  Donte  de  le  recevoic 
fdvorabkment,  puis  que 
c'cft  un  recueil  tant  des 
grandes  a(5tions  des  Prin- 
ces de  fa  Maifbn  de  Naf- 
fau  vos  glorieux  Ance- 
tres  ,  que  de  celles  de  fa 
'MAJESTE'  BRI- 
TANNIQUE  ,  vo. 
tre  illuftre  Epoux.  Jay 
cru  qu'en  vous  faifant  voir 
icy  rhommage  qu'on  luy 
a  rendu  &:  qu'il  s'etoit  fi 
juftement  acquis,  je  don- 
nerois  en  meme  temps  a 
VOTRE    MAJE- 

STE' 


ST  E'  des  temoignages 
du  mien  ,  &  que  vous 
aurez  la  bonte  de  me  per- 
mettre  de  me  dire  avec 
le  refped  le  plus  prof- 
fond. 


GRANDE  REYNE. 


Tie  voire  MsjeJIt. 


Lc  trcs  humble,  trcs  foumis  6c  trcs  obcif- 
fant  fcrvitcur. 


B.  BEEK- 


Le  Lihratre 


A    u 

L  E  C  T  E  U  R. 

N  a  vu  dans  tousles  ficcles 
que  lors  que  de  grands 
hommes  s'etoicnt  fignalcz 
parquclques  actions  extraordinai- 
res  &  qui  mericoient  que  la  me- 
inoire  en  fut  confervce  ,  on  leur 
drcflbit  des  Trophees  &  des  Arcs 
de  Triomphe  non  fculemcnt  pour 
marquer  la  joye  que  Ics  peuples 
reflentoient  de  ces  grandes  adions^ 
mais  afin  qu  ils  fcrviffcnt  aufll  dc 
monumens  cterncis  a  la  gloire  dc 
ces  mcmes  Hcros.  Chacun  f^ait 
que  cc  que  le  Roy  dc  la  grande 
^  *  Brc-=' 


Brctagne  afaitlorsqu  il  n'ctoit  cur 
core  que  Prince  d'Orangc ,  en  dc- 
livrant  les  peuples  d'Angleterre 
&d'Ecoffcdu  joug  fous  lequel  ils 
gemifloient,  Scenreduifantl'Irlan- 
de  depuis  Ton  avenement  alaCou- 
ronnc  ,  &  tout  cela  en  fi  peu  de 
temps,  eft  toutenfemble  &:gene- 
rcux  8c  glorieux  au  fupreme  de- 
gre.  Par  cela  feul  il  retablit  les 
droits.  Privileges,  libertc  &  Re- 
ligion d'une  Nation  qu  un  Gou- 
yernement  trop  violant  s  effor^oit 
d*aneantir  :  r'afFcrmit  la  Repu- 
bliquc  dcs  Provinces  Unies  dont 
il  eft  Gouverneur  ,  8c  fe  met  en 
ecat  de  brifer  les  fers  qu'une  Puif- 
fance  trop  ambitieure&  trop  avi-  \ 
dc  forgeoit  de  longue  main  pour 
s'affujettir  route  TEurope.  Pou-  i 
yoiton  done  moins  faire  en  ce pais 

^u- 


auquel  cc  grand  Prince  a  toujours 
cte  fi  chcr  ,  que  de  Iiiy  crigcr  a 
fon  retour  ccs  Arcs  de  Triom- 
phe  que  fa  valeur  luy  a  fait  meri- 
rer.  E  t  pouvois-^'e  rcndre  un  plus 
grand  fer vice  au  public ,  qu'cn  luy 
donnanc  unc  defcription  &  une 
explication  de  touttes  les  Figu- 
res ,  Tableaux  ,  &  devifes  dont 
CCS  fuperbes  Arcs  font  compofez. 
La  reputation  de  ces  ouvragcs  , 
qui  font  de  Tordonnance  dcs  plus 
habiles  Maitrcs  a  attire  a  la  Haye , 
ouils  ont  ete  erigez,  uncfoulein- 
nombrable  de  pcrfonnes  de  tous 
Ics  environs,  Sc  qui  en  ont  eteau- 
tant  d'admiratcurs.  Cela  feul  en 
fait  affez  TEloge  &  me  repond 
du  debit  de  ce  livrc.  S'il  eft  audi 
favorablement  recu  que  je  Tefpe- 
re  5  cela  m'cncouragcra  k  conti- 
*  *  2  nucr 


nucr  dedonncr  au  public  des  mar- 
ques de  mon  zeleen  luy  donnanc, 
touttcs  les  fois  que  j'cn  auray 
Toccafion^quelque  recueil  d  ouvra« 
gcs  depareillc  nature. 


LA 


LA  RECEPTION 

Gloneufe  fmte  k 

GUILLAUME  III. 

ROY  D'ANGLETERRE 

€  Son  entree kUHaye  le  $.Fevrierde  J! An* 
nee  1691. 

Amais  Prince  ne  fut  plus  fbuhaitte 
dans  un  Eftat  que  letoit  au  com- 
mencement de  cettc  annee  le  Roy 
d'Angleterre  a  la  Haye  ,  non  feu- 
lement  par  tous  les  peuplcs  ^ts  Pro- 
vinces Unies;  mais  aufli  par  la  plupart  des  Prin- 
ces de  TEurope  ou  il  etoit  attendu  foit  par  eux 
memes,  foit  par  leurs  AmbalTadeurs,  etantega- 
jement  confidere  de  tous  comme  le  plus  ferme 
(butiende  leurs  Etats,  &Ie  Reftaurateurdetous 
lesdomagesqui  leurs  ontete  caufes  par  la  violen- 
ce deleur  Ennemi  commun. 

Ce  Monarque  qui  ne  f^ait  ce  que  c'eft  de  mena- 
gerfa  propreperfonne,  lors  qu  il  s'agit  de  la  caufe 
commune ;  ne  hefita  point  de  s'expoler  en  mer, 
pendant  une  faiion  la  plus  incommode  &  la  plus 
dangereufe,  pour fatisfaire  a  leurs  vceux:  cefut 
leicS.Janvierdel'annee  i(5'9i.  qu*ilpartitpourla 
2  fois  de  Londres  pour  ce  rujet,&  arriva  fur  nos  co- 
tes le  3i.dumememoisapresmidy,  ouil  s'expofa 
A  \  des 


^des  dangers  peutetredes  plus  grands  qail  ait  ja- 
mais courii.  La  marec  fr  troiiva  pour  lors  contrai- 
re,  le  temps  fort  calmej  in:iis  accompagnc  d^uii 
brouillard  fores  efpais  qui  dura  Tefpace  detrois 
jours,  en  forte  que  ny  les  jachts  ny  les  vaiiTeaux 
de  guerre  qui  Tavoient  efcorte  nepurent  aborder 
ce  jour  la.  C^eftcequiTobligea,  contre  i'avis'.de 
fcs  Capiraines  &  de  plufieurs  autres  Gens  de  Mer , 
de  fe  hafarder  dans  fa  chalouppe  accompagnefeu- 
lement  des  Comtes  de  Devonshire  5  de  Najfau 
OHwerksrk^t  ^^  Nottmo^ham&cdtFortlandt ',  avec 
un  valet  de  Chambre  &  ^  valets,  de  pie  ;  appa- 
rament  dans  Pefperance  de  pouvoir  aborder  en 
quelque  Havre ,  ou  au-moins  de  niettre  pied  a  ter- 
recnquelque  autre  endroit:  m:jis  cette  chaloup- 
pe fetrouvant  embaraffee  dans  lesglaces,  &:aiant 
la  marec  contraire ,  ne  put  aborder  nulle  part;  en- 
forte  que  le  Roy  tut  oblige  d'yrefter,  quoique 
toute  decouverte,  I'efpaccde  22  hcures,  envi- 
ronnedes  glaces  ,  &  expo(e  a  ntn  tres-grand  dan- 
ger pendant  un  fi'oid  tres-rigoureux ;  &  ne  prit 
tcrre  que  le  jour  fuivant,  environ  midy,  a  I'O- 
range Polder,  eloigne  d'une  petite  lieueduvila- 
ge  de  Naeltwijck.  Au  fortir  de  fa  chalouppe,  il 
trouvafort  a  proposle  Cheval  d'un  pofcillonqui 
venoit  d'arriver,  duqucl  ilfe  fervitpourgaigner 
lamaifon  d'unpaifan  ,  oil  ilfe  chaufFaavec  les  Mi- 
lords de  (a  corapagnie,  juiqu'a  cequeles  carrof- 
fes,  qu'on  eftoitalleavcrtir,  fulTent arrives,  a vqc 
lefquelsilfe  rendit  a  Honshlaredijck.  Ilfutcom- 
plimente  en  chemin  par  quelques  deputcz  des 

Etats ; 
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Etats:  a  fgavoir  par  Moniicur  d'Obdam  aunorn 
de  Ja  Chevalerie  &  dela  Noblefle  deHolIande 
&  de  Weftfrife  ,   par  Mr.  Rclarts  au  nom  dc  la 
ville  dc  Dordrcck,  par  Mr.de  W'^itfcn  au  nom 
de  la  ville  d'Amftcrdam,  &  par  Mr.  Vryburgh 
au  nom  de  la  ville  d'AIckmaer :  Ics  AmbalLideurs 
de  r£mpercur&du  Roy  d'Eipagne,1es  Comrcs 
deBerka  &Colonna  &  le  Goiiverneur  dc  frife, 
avec  quclques  autre  Seigneurs  dc  Marque  firenc 
aufli  la  meme  chofc.    Enfin  il  arriva  incognito, 
a  la  Haye  environ  fix  hcur?s  du  foir  ,    extre-* 
mcment   incommode  d'un  grand  rume  ,    caufc 
par  la  rigueur  du  troid  qu'il  avoir  foufFert  pen- 
dant tout  le  temps  qu'il  etoit  refte  dans  fa  cha- 
louppe. 

line  futpas  plutot  defcendude  Carolle  ,  qu'il 
fut  complimente  par  leurs  hautes  puitTanceslesE- 
tats  de  Hollaade  &  de  Weilfnfe,  qui  pour  lors 
^toient  ailcmblez;  cefut  Monficur  Heyniiusqui 
luy  porta  la  parole  au  nom  de  tout  Ic  corps:  a 
qui Ic  Roy  reponditen  peudemots,  mais  d'une 
maQieretrcs-obligeante.  Apresquoi  ilfemit  a  ta- 
ble &  mangea  de  trcs-bon  appecit  ,  nonobftanc 
les  incommoditecs  de  Ton  rume  ,  &  repofa  la 
nuit fuivante  d'une  maniere  fort  traiiquille. 

La  nouvclic  certaine  du  debarquement  du  Roy 
ne  fut  pas  plutot  arrivee  a  la  Haye,  qu'on  don- 
na ordre  de'fairetrois  dechargcs  confecutivcs  de 
route  TArtillerie  au  nombre  de  50  pieces  de  ca- 
non qui  etoient  polices  fur  le  Vyvcrberg,  &de 
carillonner  toutes  les  cloches ;  ce  qui  le  rd'tcra 
A   z  •      le 


(4) 
lemefmejour ,  au moment de fon  entree lla Haye. 
Ce  fut  pour  lors  que  Ton  vit  le  zele  que  chaque 
particulier  avoitde  donnerdes  Marques  de  la  joye 
extreme  qui  le  pofTedoit,  les  uns  par  plufieurs  de- 
charges  de  petites  pieces  de  canon  qui  Icur  appar- 
tenoient ,  les  aurres  par  des  feux  allumez  devant 
leurs  portft  &  des  illuminations  tres  curieufes  qui 
paroifloient  a  leurs  fenellres ;  maislaplufpartle  fi- 
ren  t  le  verre  a  la  main ,  a  la  compagnie  de  leurs  meil- 
leursamis;  beuvant  a  la  fante  du  Roy,  luy  fou- 
haittant  toute  fort?  de  profperite  &  une  longue 
vie  :  de  maniere  que  ceux  qui  fe  retirerent  cette 
nuitl^aulogis,  ne  lefirent  qu*avec  un  cceurfort 
gay  :  mais  il  en  refta  un  fi  grand  nombre  dans  les  rues 
pendant  toute  la  nuit ,  qu^on  n'en  pent  pas  voir 
davantage  dans  une  fedition  fort  enflamee:  Vous 
lifies  facilement  le  tranfport  de  la  joye  qui  les 
poiTedoit  fur  Icur  vifage;  quoi  qu'il  y  en  eut  plu- 
fieurs qui  avoient  peine  a  leperfuaderquele  Roy 
fut  arrive. 

Cependant  les  contoirs  des  poftes  d'Amfter- 
dam  &  d'autres  lieux  ,  qui  ont  accoutume  d'en- 
voyer  leurs  lettres  tousles  (oirs,  en  receurent  un 
fi  grand  nombre  pour  lots,  chacun  voulant  donner 
avis  de  cetre  agreable  nouvelle  a  fes  .amis ,  qu'il  s'en 
faloit  beaucoup  quils  n'en  euffent  jamais  tantveu 
pour  une  fois. 

Lejour  fuivanc  fa  Majefte  fut  complimentefur 
fon  heureufe  arrivee  par  tous  les  AmbaOadeurs ,  les 
Corps  &  les  pcrfonnes  de  Marque.  Ce  fut  pour 
lors  que  Ton  apprit  qu'il  avoir  fipeud'inclination 

pour 
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pourune  entree  publlque  alaHayei  qu'illarefufa 
abfolument.  Cependant  il  fe  lailla  enfin  gaigner 
aux  inflanres  folJicirarions  que  luy  en  firenc  quel- 
ques  Corps  avec  le  Magillrat  de  la  Haye,  qui  le  con- 
jurerent  pluficurs  foisdene  point refufercettefa- 
tisfaction  au  public;  vcu  que  routes  les  depenfes 
enefloient  faite^,  <k  que  tout  eftoit  prepare. 

Lejourenfut  donthxe  au  5.  Fevrier  deTannec 
1591.  quieftoitlelundy  fuivant,  cefutpourlors 
qu*un  fi  grand  nombre  do  perlonnes  des  Villes  3c 
des  Provinces  voilinesfe  rendirent  a  la  Haye  qu'a 
peine  pouvoit- on  pafTer  dans  les  rues  les  plus  larges; 
&  le  nombre  en  auroit  efte  beaucoup  plus  grand, 
fi  Infaifon  incommode  de  THiver  &  les  glaces  qui 
empechoient  pour  lors  les  bateaux  de  marcher, 
avec  un  temps  de  degel  ,  n'en  euHent  retenu  un 
grand  nombre  au  logisj  car  les  unsnepouvoient 
plus  trouverde  chariots  dans  les  Villes  voifines,  & 
les  autres,  qui  auroient  ete  obliges  de  pafier  far 
les  glaces  n'ofant  s'expofer  au  danger,  acaufe  du 
degel :  cependant  le  nombre  en  efroit  11  grand  que 
Ton  fut  oblige  d'ouvrir  ]es  Eglifes  pour  mettre  a 
convert  pendant  la  nuic  ceuxquine  pouvoientplus 
trouverde  place  dans  Ics  cabarets, 

SUITE  DE  UENTRE'E  DE  SA  MAJESTE'. 
En  la  manierc  ^d'elle  sefl  paj[ee» 

Le  jour  marque  pour  laceremonie  decette en- 
tree, la  Bourgeoifie  de  la  Haye  fut  avertie  envi- 
ron 10.  heures  du  matin,  au  fon  de  la  cloche  de  la 
A  5  mai- 
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inatTon  dc  Ville ,  pour  fe  rendre  chacun  I  fon  pofte. 
li'sparurent  tousfousleurs  drapeauxdansun  equi- 
page lllefte,  ayanc  chacun  un  bouquet  de  plume 
furleur  chapcau,  qu'il  y  avoit  un  extreme  plai(7r 
a  les  voir  ;  un  grand  nombre  ctoient  habillez  de 
bufle  de  pied  en  cap  &  Ton  en  voyoit  plufieurs 
rangs  dehuit  Habillez  en  cette  maniere,  fans  que 
Ton  put  remarqucr  la  moindre  difference  ny  dans 
leurs  habits  ny  dans  leurs  garnitures.  lis  vinrent 
ainfi  fe  ranger  en  haye,  depuis  le  pontdes  Loos- 
duynfe  jufque  fort  avant  dans  Ic  Hoogftraet.  Lc 
Regiment  d'Infanterie  du  Baron  de  FriefTum  &  ce- 
luydeCavallcriedu  Colonel  Itterfum  prirent  leur 
pofte  fur  le  Buyrenhof. 

Environ  ^.heures  apres  midy  leRoy  montaen 
Caroflefur  le  Binnen-hof?,  le  Comte  de  NaiTau 
Ouwerkerck  prit  place  a  fa  gauche ,  &  les  Dues 
de  Monmouth  &  de  Cheftcr  a  roppofite.  Deux 
Carolles  a  fix  chcvaux  precedoient  celuy  du  Roy 
danslefquelsetoicnt  ailisquelques  Gentilsbommes 
de  fa  fuirc  :  a  chaque  cote  de  celuy  du^R^oymar- 
choient  neuf  SuilTes :  ii  ecoit  fuivi  de  30.  aurrps ,  la 
plufpart  a  (ix  chevaux ,  &  il  y  en  avoit  tres-peu  qui 
nefudent  qua  quatre,  ccux  de  I'Eveque  de  Lon- 
dre,  duDucdcNortfolk,  du  Comte  De  Devon- 
shire &  de  pluficurs  autrcs  pcrfonnes  de  qualire, 
rant  Anglois  que  Hollandois  fuivoient  chacun  fe- 
lon fon  rang.  Le  Roy  etant  forti  du  Binnenhoff 
pafTa  lc  longdiiVyverbergi  &parle  Haugftraet, 
ibitit  pir  le  Noordccynde,  &  avancea  toiijours 
au  petit  pas  des  chevaux  jufqu'au  pent  de  Scheve- 

ling, 
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ling  ,   ou  ayant  pris  le  long  cJii  Noort-Cingel, 
continua  ainfi    fa   route  julqu'au  Loosduynfe- 

Cc  fut  Id  ou  fa  Majeftc  fut  recciie  par  le  Corps  dc 
la  Magiftrature ,  &  complimentc  enpeudemots 
par  Jeur  Penfionaire.  Apres  quoi  ,  ceux  qui 
eftoient  de/iinez  pour  avertir  dc  Ton  entree  a  la 
Haye  ,  le  firent  en  mettantle  feu  adeuxfufees, 
quifurent  aulTitoftruiviesdeladecharge  de  toute 
TArtillerie  du  Vyveiberg  dc  di\  carriilon  de  tomes 
les  cloches. 

Voicy  dont  quel  futl'ordre  de  Ton  entree. 4oJeu- 
nesGentils-hommestres-bienmontez,  pareznia- 
gnifiquemcnt,  &  de  tres  bon  air,  marchoient  a 
la  tefle  du  Cortege:  ils  eftoient  fuivis  de  deux 
Gardes  du  Corps  qui  precedoient  les  deux  Carofles 
oil  efloient  alTls  les  Gentils-hommes  :  fuivoient 
immediatement  i6a  20  valets  de  pied  qui  prece- 
doient Je  CaroOe  de  Sa  Majefte  attclcdc  fix  ch?- 
vauxblancs,  ayantafescotez  iS  Suiiles  avecleurs 
Halebardes.  Enfuitte  8  Trompcttes  du  Roy ,  fon- 
nant  continudleiricnt  de  leurs  Trompetres  ;  16 
Gardes  du  Corps  les  fuivoient  deux  a  deux ;  apres , 
tous  les  Carofles  dcfquels  nous  vcnons  dc  parler, 
prcnant  leur  route  par  le  Wcft-eynde  ,  au  mi- 
lieu de  la  Bourgeoifie  rangee  en  Haye  ,  dz  avan- 
^ant  ain(i  par  le  grand  marche  jufqu^a  I'x^rc  de 
Triomphe  elevca  Tentreedu  Hoogftrner,  parle- 
quel  eftant  pafle  il  avancea  par  delfous  le  fecond 
vers  le  troifieme,  le  plus  beau  &  le  plus  magni- 
fique  erige  fur  le  Euytenhof;  parouil  fe  rendit 
A  4  0.U 
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au  Binnenhof ,  ou  il  acheva  la  ceremonie  de  fbn 
entree ;  a  la  veue  d'^un  G  prodigieux  nombrc  de 
perfonnes ,  qu'il  ne  s'cn  vit  jamais  tant  a  la  Haye. 

Vous  voyiez  depuis  le  Loosduynfe-brugge  , 
ju(qu'au  dernier  Arc  deTriomphe,  tous  les  logis 
avcc  deux  rangs  de  Galleries,les  iincs  devant  le  fueil 
desportes,  &lesautres  fur  lesavanttoids,  dont 
les  baluftres  pour  la  plus  part  eftoient  converts  de 
beaux  tapis  :  Mais  comme  ces  places  ne  Cufifoient 
que  pour  les  perfonnes  diftinguees  5  auffibienque 
lesfeneftres,  &qui  s'achetoient  plufieurs  ducats; 
ilreftoitfur  les  rues  unnombre  prodigieux  de  per- 
fonnes qui  prenoient  place  oiiilspouvoient.  Ce 
qui  r.e  doit  point  eftre  ici  oublie,  c^'cft  que  toutc 
cettcaugufte  ceremonie  fepafTa 5  fans  qu'il foit  ar- 
rive que  trcs-peu  de  malheurs  :  11  efl:  vray  que 
rimprudence  d'un  Canonier  lui  couta  la  vie:  car 
ayant  oubliede  rafraichir  (on  Canon  avant  que  de 
le  recharger ,  comme  il  fe  prefenta  a  Tembouchure 
pour y  mettre la  bourre ,  la  poudre  prit feu,  q ui lui 
emportaune  rnain&  un  bras;  dcquoi  il  mourut 
peude  temps  apres.  Un  autre  moindre  desordre 
quiarriva  futquele  Carofie  de  Milord  Durfley, 
Ambafladcurd'Angleterre  pafTant  parleVyverberg 
pendant une decharge  de TArtillerie ,  fes  chevaujc 
fecabrerent&pafferent  furle  corps d*uneperfon- 
ne,  queTonnapascependantappris  en  eftre  rcfte 
confiderablement  bkfle  :  il  eft  bien  vray  qu'ils 
auroient  pu  cauier  pluficurs  autrcs  malheurs 
s'ils  n^euffentpoint  efteauffitoft  arretez  dans  leur- 
fpugue, 
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Le  Roy avcc  toute  fa  fultte  eftant  pa(Te ;  la  Bour-^' 
geoifle  en  Armes  le  fuivit  jufque  fur  le  Buy tenhof; 
ouilferangerent&  firent  3  Dechargcs  confecuti- 
ves :  apres  quoi  ils  feretirerentchacun  chcz  foi. 
Pendant  tout  ce  temps  le  carillon  de  toutes  les  clo- 
ches ,  non  plus  que  le  bruit  du  Canon  ne  ccfTcrent 
point  ;  &  furent  fuivis  d'un  feu  d'artifice  dcs- 
plus  curieux  qui  fe  foit  jamais  veus :  il  commcncea 
a  eftrcallume  environ  (ixheures  Scdemie  dufoii : 
il  avoit  efte  prepare  fur  un  Theatre  efleve  fur  le 
Vivier:  On  nevoioitpourlorsquedes  illumina- 
tions par  toutes  lesfeneftres  des  Ambafradeurs& 
des  Particuliers  &  ils  n'oublioyent  rien  pour  don- 
ner  des  marques  de  la  joye  qui  les  poiledoir. 

UOrdre  que  nous  garderons  dans  i'explication 
des  pieces  luivantcs ,  qui  ont  fervi  d  ornement  a  h 
magnificencedecette entree,  feraceftiy  des  lieux 
oil  elles  ont  efte  erigecs  &  expofees  auxendroirs 
par  oil  le  Roy  prit  ia  route,  en  commen^ant  pat 
ie  Pont  des  Loosduynst  par  ou  il  fit  Ton  entree  & 
continuaTit  ainfi  juiqu'alafin.  On  y  voitles  pieces 
tres-curieufesquiparurent  a  la  Maifon  de  Ville & 
iur  les  Arcs  deTriomphe,  qui  eftoient  erigees  a 
ion  palTage.  Nousy  detaillerons  aufliles  fameu- 
fesBatailleSjlesac^rionsmemorables  &  les  traittez 
fairs  par  fes  Ancetres  j  comme  aufTi  les  Emblemes 
&  les  Devifes  &  autres  pieces  curieufes,  qui  one 
fcrvi  d'ornement  aux  Arcs  de  Triomphe. 
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F  I  G  U  R  E    I. 

Le  premier  Arc  de  Triomplie  par  ou  ce  Mo- 
narque  fit  Ton  entree  etoit  erigc  fur  le  Pont  des 
Loosduyns:  au  Frontifpice  fe  voit  Scevola  qui 
n^'epargnani  Ton  Corps  ni  fesTrefor,  pour  lebieii 
commun :  au  deUus  duquel ,  le  Roy  eft  debout  te- 
nant un  baton  de  commandement  a  la  main,  au 
bout  duquel  efloit  fonnom  Couronneavec  cette 
infcription 

T  RIU  M  P  H  O, 

c*eft-a-dire 
ye  Triom^he, 

Du  cote  de  fon  pied  droit  etoient  reprcfentees  des 
VicStoires  &  quantite  de  Batailles ,  &:  de  I'autre  cote 
plafieurs  Trophees  d*armes  avec  un  prifonnier 
Charge  de  menotes. 

Sur  Tun  &  I'autre  pillier  de  cet  Arc  fe  lifoit  cettc 
infcription 

OB  GIVES   SERVATOS 

& 

HOSTES    FUGATOS. 

c*eft-a-dire 

Teur  avoir  protege  les  Qtoyens  ^  (^  avoir  mis  fes 
^nnemis  cnfuite, 

Et 
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St  par  derriere 

LIBERATIS    REGNIS, 
Et 
P.ESTITUTIS  PROVINCIIS. 

Ce  qui  fignlfie 

j^fres  avoir  delivre  les  Royanmes  (^  retabli 
Us  Provinces, 

Deux  Ovales  fc  voyoient  dumcme cote, dans 
run  defquels  eftoic  un  Laurier ,  &  au  deflbus 

VICTORIA. 

Pour  la  ViB-otre, 
Et  dans  Tautre  un  Orange  avec  ct  mot 
CLEMENTINE. 
Fonr  la  CUmence. 
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FIGURE    IL 
Dans   la  feconde  Figure. 

SE  volt  la  Maifon  de  Ville,  avecfept  Tableaux 
d'unenouvelleinvention,environriezdereftons 
compofezde  verdure  &  de  fleurs,  lefquels  eftant 
Diaphanes  ,  lors  qu'ils  font  enluminez  le  (oir, 
font  a  la  veue  Ic  plus  agreable  efied  du  rnonde.  Ce 
divertiflementeltoitaccompagne  d'un  concert  de 
Trompectes  &  de  plufieursautres  Inftrumentsde 
Mufique;  c'elt  ce  qui  vous  eft  reprefente  dans  la 

jme&^me  FigUrC. 
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FIGURE     III. 

Dans  la  troifieme  Figure. 

ParoIOcnt  leRoy  &  h  Reine  en  habits  Roy.iux, 
avec  ces  deux  emblemes ,  Tune  d'un  Lion  avecces 
mors 

PLACIDUM  VENERANTUR   ET 

HORRENT    INFESTUM. 

Sa douceur  attire  le  refpeBs ,  mats  fa  colere  infpire 
U  terreur, 

Dans  Tautre  on  voit  une  Licorne  qui  tient  le 
bout  de  fa  corne panchee  vers  des  Serpents  avec  cet- 
tcDevife 

NIL    P A  SS  A    VENENL 

Ellen  en fotiJfreaHcm  domage. 
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FIGURE    IV. 

Dans  ce  Tableau  font  reprefentecs 
trois  Emblemes, 

Dans  la  premiere  fevolt  un  Atlas  portantl 
Globe  du  Monde  fur  fes  epaules.  Et  pour  (oula 
ger  h  pcTaiiteur  de  Ton  f^rdeau ,  il  s'appme  de  foi 
eftomach  contre  une  colline  avec  cqs  mots. 

IN  TE  DOMUS  INCLINATA  PvECUMBIT 

C efi  fur  voHS  q^e  la  maifin  qui  menace  ruine 
eft  appuiee: 

La  feconde  eft  uneCigognc  afTife  fur  Ton  nid: 
daquettant&ayantles  yeux  fixez  vers  Taurore  & 
le  lever  du  foleil  avec  ces  mots 

R.ECREATUR  AB   O  R  T  U. 
Le  lever  du  Soleil  la  rejouit. 

La  troifieme  nous  reprefente  encore  unc  Ci- 
gognefurfbnnid  toutedroite  &  clacquetant  vers 
le  Soleil  avec  cette  Devife. 

VIDIT   ET    EXULTAVIT. 

^ile  I' A  veu'e  &  sen  eft  reioitie. 
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FIGURE    V. 
DESCRIITION 

De 

;aRC  de  TRIOMPHE, 

Erigc  fur  le  grand  marche  a  I'entree 
dii  Hoogftraat. 

*  Eluy  cy  eft  le  plusfiaut  dc  le  plus  eleve  de  tous, 
'mais  ians  aucunecolonnefaillante,  n'yeftant 
^refenrees  qu^cn  peinturc:  Ton  y  voitcietres- 
ands  Tableaux,  enrrc  lefquels  ceux  qui  font  au- 
elTus  de  la  Porte  font  de  Soye&  Diaphanef,afin 
e  pouvoireftre  efclaircz  le  foir,  un  Arc  en  Ciel 
aroit  encore  par  delTusavec  trois  Couronnes  fuf" 
endues  enTair. 

Surl'extremiteduconvexeil  y  a  uneSpherece- 
:ue  fur  laquelle  eft  une  renommee  volante  & 
Dnnant  de  la  Trompette",  tenant  d'une  main  le 
;^heval  Pegafe.  A  Tun  &  a  i'autre  coin  de  cettc 
'iece  font  reprefentez  pluficurs  trophees. 

Derriere  cette  piece  fe  voyent  les  Armeslmpe- 
ialcs  de  Naffati  de  FEmpereur  Adolphe ,  forti  de 
a  Famille  de  Nadau  ,  ayant  huic  quartiers  de 
haque  cote. 

Aux  environs  &  en  divers  endroitsde  cet  Arc 
lur  jequel  font  reprefentees  quantiie  d'Hiftoires 
ivee  ces  infcrJptions 

NO, 
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NOBILIUM  PRIMO,  DUCUM  MAXIMC 
POSTHUMO  GUILLELMO   TERTIO, 
C^LITUS    DATO. 

Pour  lepltis  excellent  de  tons  les  'ISlobles ,  pour  le  pit 
Grand des  Capitaines  ,porir  GVILLA  UAfE 
troijieme  pofihume  ^  d.nt  le  Cielmas 
a  fait  unprefent. 

DeTautrecotcen  divers  endroics,  audedus  < 
au  milieu  des  peintures. 

VICTORIIS,  TROPHilS,  FORTISSIM* 

IMPERATORI,    CAUTISSIMO 

GUBERNATORI  ,  DESTINATO. 

Erigek  la  Gloire  dti  trespmfjant  General^du  tres-pn 
dent  (jouvemenr,  ^  a[es  F ivi aires  t ant  par  Aier 
que  par  terre, 

Au  pied  de  cette  meme  piece  fe  lifent  ces  mots 

QUATUOR  REG  NO  RUM  REGI ,  FOEDE 
RATI   BELGII   GUBERNATORI, 
GUILLELMO  TERTIO  VIRTUTE 
ET  TRIUMPHIS  FULGENTI. 

jiu  Koy  de  qaatre  Ro^aumesy  an  Gouverneur  di 

Provinces  Zanies,  Gwl'aHme  trotfteme^glorietiXy 

ParfavertH^parfesl^ttioires. 

Dcrautrecote  fe  lifent  ccs  paroles. 
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GRATI  ANIMI,  ET  L^TITI/E. 

PUBLICiE  SIGNUM,  HOC  EI^- 

XIT  HAGA  COMITIS. 

Ce  qui  fignific. 

LA  HA  YE  aErige  cecy  pour  mar- 
quer  fa  reconnoiflance  &  la  joye  publi- 
que. 

A  chaque  cote  de  cet  Arc  il  y  a  deux 
Aides  qui  forment  enfemble  un  demy 
cercle.  A  chaque  Aifle  ily  a  fept  tableaux 
reprefentant  des  batailles ,  &  les  difFeren- 
tes  Vid:oires  des  Princes  d'Orange  rant 
par  Mer  que  par  Terre ,  comrnc  il  Ic  peut 
voir  plus  amplement  par  cequifuit. 
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F  I  G  U  R  E     VI. 

La  (5«^.  Figure.  Rcprefente  -des  Vaif- 
feaux  qui  fe  battent  les  uns  centre  les 
aurres  ,  commeaufli  quelques  chaloupes 
moiireez  de  matelots  qui  font  feu  Tun 
fur  I'autre ,  fous  quoy  Ton  voit  cette  de- 
vifc. 

CELSAS  SUPERAT  VIR- 
TCJTE  CARINAS; 

C'eft  a  dire. 

^Hvaincpartabravoure  lesvaij[feau:>^ 
les  pins  formidables^ 

Ce  qui  fait  allufion ,  felon  toutte  appa- 
rcncc,  a  ces  batailles  navalles  qu'il  yeiit 
auLrefois  entre  nous  &  les  Efpagnols,  ou 
avecde  petits  bitimens  nous  les  furmon- 
tames  toujours ,  quoy  qu'ils  fuffent  mon- 
tez  fur  des  navircs  d'une  grandeur  immen- 
fe.  Ce  qui  donne  a  connoitre  que  la  viftoi- 
re  depend  toujours  plut6t  du  Courage  des 
Matelots  &  de  la  conduite  des  Officiers, 
que  dc  toute  autre  chofe. 

F  I- 


i 


(  19  ) 
F  I  CURE    VII. 

Dans  !a  -j^^.  Figure. 

On  nous  reprefente  le  fiege  &  la  prife  de 
Maeftricht  par  le  Prince  Henry.  listen 
renJit  Ic  maitrc  par  accord  le  12  Aour. 
i63x*  a  la  veue  d'une  Armec  Imperiale 
&  d'une  autre  Armee  Royale,  apres  un  fie- 
ge dc  deux  mois  &  quatorzejours ,  il  y 
avoir  dcflous. 

AQ^UILAS  ET  M^NIA 
C  ^  P  I  T. 

C'efl  a  dire. 

lls'efi  rendu  maitre  &  des  Eian- 
dans  &  desVilles. 

Ce  qui  nous  donne  a  connoitre  qu'il  at 
par  fa  valeur&  faconduite  emporceplus 
d'une  place5&  triomphe  dansplufieurs  ba- 
tailles, 
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FIGURE     VIIL 

Cettc  8me.  Figure. 

Nous  reprefente  une  Amazone  qui  rc- 
prefenre  la  Hollande  affife  fur  un  Trophee 
d'Armcs;  Elle  auncafque  en  tefte  tout 
charge  de  plumes ,  avec  ce  mot  au  def- 
ibus ,  ReligiO  ,  la  Religion.  11  y  a  a  fa 
droitteuneftatue,  fous  laquelle  eft  efcrit 
Volitta,  la  Politique  5  &  a  fa  gauche  il  y 
en  a  un  autre  qui  nous  reprefenrent  la 
'Jufiice  5  &  Pautre  ararium  les  threfors , 
ony  voit  Herculus  affifle  a  fadroite  &, 
la  prudence  a  fa  gauche  avec  cetteinfcrip- 
rion, 

TANTAS  DEDIT  UNIO 
VIRES. 

Ceft  Vunion  qui  a  aj]emble  tons 
ces  threfors. 
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FIGURE    IX. 

Dans  la  9"^^.  Figure. 

On  reprefenre  le  fiege  de  Grol  forme  par 
le  Prince  Henry ,  laqu  elle  Place  luy  fur 
rendue  par  accord  le  20  Aout.  1627.  avec 
ces  mots  deflous. 

PER  TELA  PER  UNDAS. 

Cela  fignific. 
TarUsArmes,  &par  ksvagues. 
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FIGURE    X. 

Dans  la    lo^^^.  Figure. 

Se  voit  un  chateau  qui  efl  attaquc  de 
£ourc  part  par  des  chalouppes  remplies  dc 
foldats,  aveccesmotsaubas. 

AUDENTES    DEUM 
IPSE    JUVAT. 

fDieu  vient  au  ftcours  des  Vaillans. 

Ce  qui  nous  fignifie ,  qu'il  ny  a  rien 
de  trop  difficile  pour  un  homme  coura- 
geux  qui  cntreprend  une  affaire ,  avec  une 
fermc  confience  en  Dieu. 
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FIGURE    XL 
Dans  la  iimc.  Figure 

On  voit  la  Ligue  dans  laquellc  pin- 
fieurs  Heros,  ffavoir  le  Prince  Guillaii- 
me  ,  H.  L.  M.  Sc  Mcffigneurs  fes  Freres 
cntrerentpar  une  refolution  inebranlabie 
&  magnanime  pour  deli  vrer  les  pais  bas[de 
la  Tyranniefous  laquelle  iis  gemiflbienr  i 
ce  qu'ils  execurercnc  auffi  avec  un  coura 
ge  in  trepidej  il  y  avoi  t  pour  devifc, 

RES  POSCIT  OPEM  ,  ET 
CONSPIRUAT  AMICE. 

C'eft  a  dire. 

La  chofe  ne  [ouffre  pint  de  delay , 

k  fecotitsprejfe,  &  l^  on fe  ligue 

pour  le  donner. 
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FIGURE    Xir. 

* 

Dans  la  ii^e.  'Figure. 

On  faic  voir  une  femme  qui  avec  les  che- 
veux  efpars  reprefenre  le  defefpoir ,  clle  a 
un  Lion  rugiffant  fes  pieds,ce  qui  reprefen- 
tc  la  Hollande  &  TErat  auquelellc  etoic 
dans  le  temps  qu'elle  ecoit  Tyrannifee 
parTEfpagnCjfur  toutenrannee  1972  ou 
ellc  etoic  comme  hors  d'efpoir  de  tout 
fecours  humain ,  fous  cette  Figure  ou  vo- 
yoit  cette  devife. 

PATIENTIA  LiESA 
FUROR  EST. 

Ce  qui  veut  dire. 

Lapatieneequ'onfoufe  aboutfe 
tourm  enfureuT. 
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FIGURE    XIII. 

Dans  la  13  me.  Figure. 

On  nous  reprefente  unTupiter  en  I'Air  affis 
fur  un  Aigle ,  volant  d'un  vol  tres  rapidej  Ton  ne 
voit  en  I'air  que  des  foudres  6c  des  ec"airs 
Lances  fur  la  Debauchee  de  Babilone.  Au 
deflous  on  voit  en  pcrfpedive  une  femme  ac- 
cablee  de  triftefle ,  qui  reprefente  le  malheu- 
reux  Eflat  de  la  Hollande  en  ce  temps  la  -,  Fi- 
le eft  accompagnee  de  7  Vierges  qui  ligni- 
flent  les  7  Provinces  Unies  5  fedonnantlamain 
Ics  unes  aux  autres  ,  &  prenant  confeil  , 
pour  f^avoir  de  quels  moyens  elles  pouront  fc 
fervir  pour  changer  des  temps  fi  trifles  &  Ci 
malheureux  en  un  Eflat  de  profperite  &  de 
joye,  fuivantleur  divife  ordinaire. 

CONCORDIA    RES  PAR 
ViE    CRESCUNT. 

Cefi  par  i'f^nion  ^fte  les  moindres  cho 
fei  attgmtntent. 
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FIGURE    XIV. 

Dans  la  i^^^.  Figui'e. 

Nous  voyons  une  perfonne  a  qui  on  prefen- 
te  le  chapeau  dc  la  pretieufe  liberie  tenant  a 
la  main  les  armes  de  Hollande ,  qui  eft  un  Lion. 
Cequi  nous  repretentc  cequife  pafTa  en  I'an- 
nec  i^yx.  lors  que  les  Eflats  de  Hollande 
prefenterent  a  Guillaume  gmc.  aprefent  Roy 
d'Angleterrc  ,  Ic  Gouvernement  des  Provin- 
ces 6c  I'adminiftration  des  affaires  de  la  guer- 
re :  Dc  quelle  manicre  il  les  recent  6c  leur  pro- 
mit  avcc  ferment  de  leur  eOre  fidele.  Dans 
la  meme  Figure  on  luy  prefente  encor  I'epec 
6c  la  balance  ,  pour  marquer  qu  il  devoit  ad- 
miniftrer  la  juftice  lans  exception  de  perfon- 
ne :  L'on  voit  encor  au  bas  de  cette  Figure 
un  grand  nombrc  de  perfonnes  de  tout  aage 
preparez  a  I'aflifter  de  leur  argent,  dans  ce  temps 
la  ou  on  en  avoit  grand  befoin. 

On  voit  encor  dans  une  autre  pcrfpedtive 
le  temple  de  la  juftice. 
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FIGURE     XV: 

Dans  la  15"^^.  Figure, 

On  nous  reprcfente  la  naiflance  dcGuii- 
laume  3"^^  dans  laqueile  fe  voit  une  Vicr- 
ge  avec  un  efcu  fur  lequcl  eft  une  figo- 
gne ,  qui  nous  reprefenrc  la  Haye  qui  a 
cftc  Ic  lieu  de  la  Naiflance  de  ce  Prince  5 
il  fevoit  aupresun  Lien  quiconfiderecec 
Enfant :  Ce  qui  nous  fignifie  que  la  Hol- 
lande  qui  nous  eft  reprefentee  par  ce  Lion 
fait  beaucoup  de  reflexions  fnr  la  naiflan- 
ce de  ce  Prince.  Au  deflus  nous  voyons 
3,  Figures  Tunc  dcfqucllcs  nous  montre 
le  Ciel  du  bout  du  doit ,  elle  eft  debout  au- 
presd'unecafoletterempliede  bonnes  o- 
deurs  &  dont  la  fumee  monte  vers  le  Ciel ; 
ce  qui  nous  marque  la  Religion  &  fe  fer- 
vice  divin  ,  qui  nous  engage  a  rcndre  a 
Dieu  dcs  actions  de  graces  pour  Ja  naiflan- 
ce de  cet  Enfant  que  le  ciel  nous  donne 
comme  un  prefent  trespretieux. 
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FIGURE    XVI. 

Dans  la  ifime.  Figure. 

On  nous  reprefente  la  conqueteduRo- 
yaume  d'Angletcrre  &  la  Viftoire  du  Roy 
en  Yrland  contre  le  Koy  Jacques.  Cet 
Etendarc,  aubouc  duquel  il  ya  unecui- 
raffe  avec  un  cafque ,  marque  Ic  Triom- 
phe  du  Roy  Guillaume  en  Angleterre. 

Cec  autre  baton  eleve  avec  Guillaume 
audeflus  de  trois  couronnes ,  &un  pigeon 
au  bout,qui  fignifie,  qu'il  n'a  point  eu  d'au- 
tre  intention  en  pafTant  en  Angleterre  & 
Yrlande  que  de  proteger  ceux  qui  eftoient 
bien  intcntionnez  &  delivrer  les  prote- 
flants  de  ce  Royaumc ,  de  la  tyranie ,  fous 
laquelle  ils  foupiroient ,  ceiuy  que  vous 
voyez  avec  un  bouclier  fur  lequel  eft  un 
Lion  j  nous  marque  que  la  Hollande  a  eu 
grande  part  a  cette  conquete ,  quoi  que 
peu  de  temps  auparavant  elle  ait  fufferc 
de  grands  Dommages  ,  rant  par  Mer  que 
par  Terre. 
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FIGURE     XVII. 

Cette  Figure  reprefente  la  joye  que 
touce  TEurope  receut  par  la  Treve  des 
vingtsaos  quifuc  conclue  en  1684.  ^^''^ 
a  eft  c  de  peu  duree ,  on  voir  un  Bacus  affis 
fur  un  ronneau,des  autre  luy  font  des  pre- 
fens  comme  voulant  avoir  part  a  lajoye. 
La  Liberie  y  triomphe  ,  Pallas  y  paroift 
au/Ii. 

Quatrc  combattants  fe  voyent  cncor 
dans  cette  Figure  qui  joignent  leursbou- 
cliers  les  uns  aux  autres  pour  marque  de 
leur  harmonie. 

LaHayne  afTifeaterrctout  enragce  de 
ce  qu'elle  voir  defcendre  la  paix  fur  la  Ter- 
re  veut  couper  cette  corde  d'union  avec 
Ics  fi  ceaux  qu'elle  ticnt. 
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FIGURE    XVIII. 

La  S^^,  Figure. 

Fait  voir  une  Amazone  afjfife  fur  un 
Trophee  d'Armes  avec  un  Cafque  garni 
de  plumes  en  tere ,  tenant  d'unc  main  unc 
pique  &  un  Cafque  de  Pautre,  al'un  d 
fes  Gotez  on  voir  plufieurs  gens  de  guerre 
armez ,  &  a  Tautre  deux  perfonages  qui  f( 
donnent  la  main ,  &  au  delTus  d  elle  quel- 
ques  vaifleaux ,  ce  qui  donne  a  entendre 
qu'aprcs  une  rupture  d'une  trevc  ou  d'unc 
Alliance ,  il  faut  fans  perdre  de  temps  re 
prendre  le^armes,  pour  ne  point  s'expo 
fer  par  une  blamable  I'enteur  aux  furprifes! 
de  la  guerre ,  &  fe  mettre  en  pofturc  d'agii' 
tant  par  Terre  que  par  Mer ,  &  c'efl  c 
que  la  devife  fuivante  denote^ 

REPETENDA  QJJIESCUNT 
ARMA  VIRUM. 

C'efl:  a  dire^ 

Slj^  il  faut  fair  e  treve  au  repos  &  re- 
prendre  les  armes. 


(  30 
FIGURE     XIX. 

Elle  nous  reprefcnte  la  fameufe  Bata- 
ille  livree  en  Flandres  centre  les  Efpa- 
gnolsentre  le  Prince  Maurice ,  .&Ie  Due 
Albertus ,  ou  apres  un  combat  long  6c  opu 
niatre  le  premier  demeura  Vidorieux , 
&  fit  bien  800.  Capitaines  tous  Gentil- 
hommes  prifonniers,  Cc  combat  le  don- 
na le  2  Juillet  nouveaux  ftile ,  qui  eft  ju- 
ftement  les  meme  jours  &:mois  que  jox. 
ans  auparavant  I'Empereur  Adolphe  de 
Naflau  fut  batuparlc  Due  Albert  d'Au- 
trichej  deflbus  etoit. 

NON  UNO  VIRTUS  CON- 
TENTA  TRIUMPHO. 

La  vertu  nefe  content  e pas 
d'un  Triompke. 
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F  I  G  U  R  E    XX. 

Voicy  unc  bataille  qui  fans  doute  eft 
une  des  plus  remaquablesque  nous  voyoni 
dans  Ics  Hiftoircs ;  C'eft  celle  de  Furn-^ 
hout ,  oil  le  Prince  Maurtce  avec  800  die- 
vaux  ,  ne  foucint  pas  feulement  le  choc 
de  4  vieux  Regiments ,  Allemands  Efpa^ 
gnols ,  Wallons  ,  Sc  Italiens  ,  mais  les 
poufla  avec  tant  de  vigucur  ,  qu'il  en  rcn- 
vcrfa  xSoo.fur  la  place ,  outre  fix  cents  pri- 
fonniers ,  &  conquit  huit  Drapcaux  qui  fu- 
rent  pendus  dans  la  grande  falle  de  la 
Haye;cefut  IG24  Janvier  deTannee  1667. 
qu'elle  fe  donna^  voicy  Tinfcription  qui  eft 
au  deflbus. 

FORTIS  PROMI^SA 
JUVFNTE. 

Les  marques  d'me  vigour eufe  JemeJJe. 
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FIGURE    XXL 


La  Figure  vingtunicme  nous  rcprefcntc 
fameuxficge  de  laVille  de  Bois-Ie-Duc , 
HS  la  Sage  conduittc  de  ce  grand  Heros 
rederic  Henri  Prince  d' Orange  ,  qui 
en  rcndit  maitre  par  accord  le  quator- 
eme  Septembre  del'Anncemil  fixcens 
ngt  neuf ,  apres  un  fiege  de  peu  de jourS} 
:  qui  donna,  une  joye  extreme  a  tout  le 
ais  J  par  ce  que  cette  conquete  luy  etoit 
)rt  importante  &  fort  avanrageufe ,  tant 
Dur  fa  forte  fcituation.  etant  environnee 
:  Marais,qu*a  caufe  que  c'eft  une  des  qua- 
e  Villes  principals  du  Brabant ,  &  dont 
.  Jurifdiftion  eft  dunectenduerrescon- 
derable,  joint  que  c'eft  une  Clef  de  TEtdtj 
:  un  Boulevard  des  Pais  de  Heufden, 
Itena  &  autres;elle  eft  d*un  cote  fortifice , 
Dmme il  vient  d'etre  dit ,  par  des  Marais , 
:  de  Tautre  par  la  Riviere  de  Meuzequi 
Dntribue  aflez  a  foS  commerce ,  lEftam- 
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pe  reprefente  la  Ville  dans  I'eloignemen 

&  deflbus  on  lifoic  cette  infcription. 

CiESORUM  REPLEBANT  FUNER 
CAMPOS. 

C'cft  a  dire 

fja  CAm^agm  etoit  jomhit  de  t&tpi 
marts. 
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FIGURE    XXIL 

Dans  la  iz^^e.  Figure. 

On  voir  deux  Indiens  qui  ont  les  maini 
lieesfur  le  dos.  On  voic  d'ua  cote  un 
perionage  qui  fe  ticnt  de  hour ,  une  epec  a 
la  main ,  &  de  I'autre  c6re  un  autre  qui 
tientune  Enfcigne  deployee  ♦  ce  qui  mar- 
que quelques  conqueces.  En  effeeQ  cela 
nous  donne  a  entendre  que  cet  Erat  a 
etendu  fa  domination  par  lavaleur  dcfes 
armes  jufques  par  de  la  les  Indes ,  tcmoin 
cette  ^evift^ 

ULTRA  GARAMANTES 
ET  INDAS. 

I  Qui  veut  dire. 

tyiu  de  la  des  Garamantes 
C  des  Iftdes. 
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F  I  CURE    XXUI. 

Dans  la  25™^,  Figure. 

On  nous  reprefente  une  bataille  qui  fe 
donna  es  environs  de  Bergopfom  ,  entre 
les  Efpagnols ,  &rarmee  du  Prince  Mau- 
rice ,  le  4  Seprembre  1643  ,  ou  ce  He- 
ros  remporca  un  avanrage  confiderabic  fur 
Ics  ennemis ,  en  ayant  faits  400.  de  prifon- 
nitrs ,  au  bJts  on  voyoit  cette  dcvifc. 

CR  ESCUNT  NUME  R  O, 
CRESSENTE  TROPHiEA. 

Cc  qui  veut  dire. 

Le  nombre  des  ViSioires ,  augmente 
c^lui  des  Soldats, 
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FIGURE     XXIV. 

Danscctte24,'^^  Figure. 

On  reprefentc  Ic  fiege  &  !a  prife  dc 
;  Gcertruydenberg  par  le  Prince  Maurice. 
Ce  fiege  comman9a  le  1 5.  de  Mars  de 
iTAnnce  166^.  &finit  par  la  redicion  de 
!  cette  place  le  if.  Juin  de  la  menie  an- 
jnee,  ily  avoir  audeflus  certedevife. 

I  DEOS  IN  PRiELIA 

I  CONFERT. 

C'eft  i  dir€. 

Les  7)ieufc  Vaccompagntnt  dam 
Us  combats. 

Ce  qui  nous  donne  a  entendre  que  cc 

fameux  Prince  mcttoit   toujours    Dieu 

I  defon parti,  par les prieres ardentes qu'il 

i  luy  adreflbit  quand  ilformoitquelqueen- 

!  treprifc. 
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FIGURE     XXV. 

Nous  voyons  dans  cette  2^^^.  Figure 
^nc  pyramide  erigee  fur  un  piedeftal 
dans  lequcl  il  y  a  unc  peinture  avec  cettc 
flevife. 

THURE  TUO  REDO- 
LENT ARA. 

Ceji  de  voftre  Encens  qui  brule 
fur  nos  x^iutels, 

Il  contient  trois  peintures>  afcavoir  une 
devife,  quelquestrophecs  Sclenomdcla 
Reine  Marie  en  chifre ,  cnvironne  4c  fef- 
tons  dc  verdure.  Au  defTus  de  la  pyrami- 
de fe  voir  la  Reine  d'Angleterre  d'une 
grandeur  au  naturcl.  Voicy  rinfcription  \ 
que  fe  lit  fur  cctte  piece.. 

REPRIMIT  ET  REFIGIT. 

Elkrepme&affermit. 
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F  I  G  U  RE     XXVI. 

Dans  cette  26"^^  Figure. 

Vous  y  voy  cs  unc  autre  pyramide  erigee 
fur  un  piedeftal  qui  contient ,  cctte  infcrip- 
tion. 

HANC  ACCIPE  MA- 
GNE  CORONAM 

Grand  Trine e  recedes  cette  Conronn^. 

II  contient  encor  3  autrcs  pieces  affa- 
voir ,  une  devife,  la  fumee  de  quclques  par- 
funs  ,  avec  un  chifre  qui  eft  le  nom  dii 
Roy  d'Angleterre  Toute  cette  piece  eft 
cntouree  de  verdures  de  toute  part.  Au  de'f- 
fus  de  la  pyramide  fc  voit  Ic  Roy  d'An- 
gleterredune  grandeur  naturdle,  Voicy 
Tinfcription  qui  fc  lit  fur  cette  pyramide. 

Q^UI^  GRATIOR  APPU- 
LI^ORIJ. 

Jamais  perfonne  napris  terre  furnosco^ 
tesqui  nous  foit  plus  agre  able, 
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FIGURE    XXVII. 

Nous  voyotts  dans  cette  Figure  unc 
perfonnc  qui  a  un  foleil  au  tour  de  la  tece  , 
&  un  arc  a  la  main :  II  a  un  Enfant  aupres 
de  luy  portant  un  carquois  rempli  dc  fle- 
chcs  fous  fon  bras ,  comme  c'eftoit  la  cou- 
tume  des  payens  de  tirer  des  flechcs  avcc 
desarcs.  Ceftainfi,  qu'un de Icurs faux 
dieux ,  qui  eftoit  fort  expert  dans  cet  cxer- 
cice ,  veut  nous  appjcendce  a  faire  la  m^me 
chofc. 
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FIGURE     XXVIIL 

Dans  la  i8"^^  Figure. 

On  nous  reprcfente  un  Hercule  qui  foul- 
le  aux  pieds  un  Dragon  tenant  une  ma- 
fueelcvec  des  deux  mains  &  preparce  a 
aflbmer  cette  bete  furieufe.  Hcrculc  nous 
fignifieleRoy  d'Angletcrrc  prepare  a  re- 
primer  la  tyrannic  derEnnemicommun, 
qui  nous  menace  de  noftre  ruine  -,  rant 
par  fa  prudcnte  conduitte ,  que  par  raflem- 
blage  de  toutes  fes  forces. 
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FIGURE     XXIX 

Laip"^^.  Figure. 

Conticnt  une  Amazone  armSc  ayant 
un  mafque  a  la  main  gauche ,  pour  nous 
marquer  que  par  fa  generofu^  &  fon  cou- 
rage ,  le  monde  a  mis  bas  le  mafque  de  la 
diffimulation  &  a  embrafle  les  exercicesde 
la  guerre ,  &  decouvre  ainfi  facilement  qui 
font  fes  amis  ou  fes  epnemis. 
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FIGURE     XXX. 

bans  la  3  o™«.  Figure. 

Sc  voit  un  Neptune  qui  tii6  de  fes  deux 
chevaux  cmporte  la  deefle  Tetis,  avec 
Gcttedevife. 

MEA  JURA  TUERE. 

7)efen^fs  mm  droH. 
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F  I  G  U  R  E    XXXI. 

Dans  cette  3 1«^^.  Figuife. 

Nous  voyons  une  fcmme  accablec  de 
triftefte ,  qui  etend  Ics  mains  comme  une 
dcfcfpcrei  &  qui  crie. 

ERIPE  RAPTORI  MI- 
SERAM. 

Arr Aches  moy  malhenreufe  des 
mains  de  ce  Brigan. 

C'eft  par  la  que  nous  eft  reprcfente  le 
malhcureux  Eftatde  TEurope  qui  eftcn- 
vironnee  de  route  part  de  brigans  qui  luy 
raviflent  la  paix  &  la  rranquilite  5  ne  vo- 
yant  prefque  point  de  rcmedes  pour  fe 
pouvoir  mettre  a  couvcrt  de  Icur  violen- 
ce. L'on  volt  dons  la  meme  piece  en 
perfpeftive  un  vifage  tout  en  feu. 
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i     F  I  G  U  RE     XXXII 


C'efl  icy  que  Ton  nous  reprcfentc  la 
Memorable  Vidoire que  le  Roy  Guillau- 
me  remporta  fur  le  Roy  Jacques  au  pafla- 
ge  de  la  riviere  de  Bouinc  en  Yrlan- 
de;  ou  les  Rebelles  furcnt  eriticrement 
mis  en  derouttc  apres  avoir  perdu  tout 
kur  bagage  &  laifle  quantite  de  morts  fwr 
Ja  place :  Jamais  batailie  ne  fur  de  plus 
grande  importance-,  puis  que  c'eftoic  de 
ion  fucc^s  que  dependoit  le  bonheur  de 
PEurope.  Nous  voyons  icy  le  Roy  pa- 
roiftrc,  afon  ordinaire,  a  latefte  dcfes 
trouppes ,  ne  hefitant jamais  d'expofer  fa 
vie  aux  plus  grands  dangers,  lorsqu'ille 
juge  ncccflairc  pour  le  bien  de  fes  fujcc? 
&defcsAllicz. 


E  I 


(44) 
FIGURE    XXXIIL    S 

La  piece  qui  paroit  d'abord  dans  ce  ta- 
bleau eftunHercule  ademi-nud  portant 
famaflue  fur  fon^paule  gauche  5  il  mar- 
che  d'un  pas  ferme  &  rempli  de  courage 
vers  fon  ennemis  Archilaus  ,  qui  ne  le 
fentant  pas  aficz  fort  pour  luy  refifler  fe 
mctamorphofa  en  boeuf :  Ces  Vierges  que 
vous  voyez  icy  font  de  leurs  fleurs  des 
bouquets  &  des  eouronnes  pour  les  luy 
donner  a  fon  retour  du  combat ,  en  le  cou- 
ronnant  des  marques  de  la  joyequ'elles 
reflentcnt  de  la  Viftoire  qu'il  a  rempor- 
tee:  Envoicy  encor  unnombre  d'aunes 
qui  joigncnt  leur  cgncert  de  mufique  a 
eelles  cy ;  pour  marqucr  qu*elles  prennent 
part  a  la  joye  du  triomphe  de  leur  vain- 
qucur. 

C'ed  ce  qui  nous  reprefente  les  corrque- 
tcsque  leRoya  faitesen  Anglcterre  qui 
ont  merit^es  qu'il  fut  receu  en  Thriom- 
phe  par  '^s  peuples  de  Hollandc,  a  fon 
rctouf. 
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FIGURE    XXXIV. 

La  bataille  qui  nous  eft  reprefetitcc 
,dans  ce  tableau  eft  fore  fanglantc ;  tous 
I  les  combattans  font  armez  dc  boucliers  & 
ide  flechcs:  C'eft  cclle  que  Perfeelivra  a 
iifon  Rival  qui  avoir  voulu  luy  enlever  fa 
chere  maiftrefle  Andromcde,  qu'il  avoir 
idelivrec  au  peril  dc  fa  viedu  monftrema- 
irin  qui  vouloir  la  dcvorcr  :  Vous  voyez 
qu'il  percc  icy  fon  ennemis  dc  fa  lance 
commeil  avoir  fair  le  dragon  &fe  mcr  en- 
fin  en  polleffion  de  fa  bien  aimcepar  Ic 
mariage  ,   donr  il  s'cftoir  procure  Tac- 
quifition  au  prix  de  rant  de  dangers. 
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FIGURE     XXXV. 

Ladeuxicme  grande  Figure  qui  efl  fur  laj 
place  eft  un  Arc  de  Triomphe  d'unc  Archi-| 
teduretres  belie,  pardevant  6c par derriere  ilj 
eft foutenu  par dcs Colonnes  maibres  rouges &i 
le  refte  du  corps  eft  marbre  noir  6c  blanc  >  les  ba-i 
fcs  6c  chapiteaux  font.dorez  &  accofnpagnez  de| 
quatre  grandsTabIeaux,deux  par  devant&  deux 
par  derriere  -,  lefquels  font  peints  dc  couleurs 
tr es  vives ,  le  Ledeur  les  vera  icy  avec  I'explica- 
tion.  Au  delTus  de  cet  Arc  dc  Triomphe  on 
voir  fur  ua  piedeftal  le  Roy  fur  un  cheval 
fait  en  maniere  de  bronze  &  auffi  grand  que 
de  Nature  j  autour  de  ce  pieddeftal  onlit  ccs 
parolles. 

REGI  TRiUMPHANTIi 

Tcur  le  Roy  Triom^hant- 

Au  dcffus  du  Roy  ainfi  a  cheval  fe  voyent 
deux  arcs  qui  fe  croifent  &  au  dcffus  la  Cou- 
ronne  Royale  6c  les  fceptres  en  croix. 

Aux  deux  cotez  decet  Arc  en  haut  on  voit 
deux  quarrez  garni  par  devant  &  par  der- 
riere depeintures  tranfparentc ,  ce  qui ,  lefoir , 
etolt  illumine  &  produifoit  un  trcs  bel  efFcd  j 
d'un  cote  on  voyoit  des  nuages  &  de  Tautre  dcs 

Co- 
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>olonnes  dc  feu ,  &  Iqs  coins  etoient  embelis  dc 
erdure  on  lifoit  on  haut  dans  la  bordurc  dc  cet 
ircdu  cote  du  Hoogftraat  ccs  parollcs. 

SOLOQUE  SALOCLUE 

Ceftadire, 

Tar  Terre  &  par  Met, 

Et  de  I'autrc  cote, 

IN  REPRIMENDA  TYRAN- 
I      NIDE,  ET  RESTITUEN- 
DA  S^ECULI  FA.LICITATE 

C'eft  a  dire. 

Vour  reprhner  la  Tyrannie ,  &  reffituer 
•a f elicit  e  desfiecles. 

a  cote  droit  dans  laditte  bordurc  on  lit 
ces  parollcs. 

HEROIBUS  PRIORI. 
C'efl  a  dire. 

\^u  premier  des  Beros. 

Cc 
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Et  au  cote  gauche. 

ANTIQ^UIS  MAJORL 

.  C'eft  a  dire. 

Le^lus grand  dg  fa  Race, 

^'  A  cote  du  picdeftal  en  haut  ou  eft  le  Roy 
ily  a  deux  Cuirafles  dorees  &  deux  argentee? 
avecplufieurs  autres  artnes ;  ce  qui  reprefen- 
tedesTrophees;  pardevant  on  y  voit  lesar- 
mes  d'Angleterre  &  par  derriere  le  chifFre  du 
Roy.  ^ 

II  y  a  encore  a  cote  de  cet  Arc  deux  Aifles  auf- 
quelles  on  voit  des  tableaux  &  devant  3c  derrie- 
re reprefentant  ditferentes  Hiftoircs  ,  commci 
celle  de  H^reuie ,  de  Pfrfetf ,  dc  Pkaeton  &  U'AhA 
dromtdey  commecelafe  vcn*a  plus  amplement 
danslafuitte. 

Par  devant  au  bas  de  T Arc  on  lifoit  ces  pa* 
rolles* 

SCEPTRIS  ,  EXERCITIBUS, 
CLASSIBUS,  VOTIS. 
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£t  derrier^ 

AUGUSTO,ARMATO,  PA- 
RATO,  RECEPTO. 

C>  qu'ilfaut  lire  ainfl, 

AUGUSTO  SCEPTRIS.  ARMATO 

EXERCITIBI'S  ,  Px^RaTO  CLAS- 

SIBUS,  RECEPTO   VOTIS, 

CeftI  dire, 

Afigtiflepar  Us  (ceptres.  Arme  de  Legions^  four^ 
veu  de  Flouts ,  (^  recefi  par  des  acclamattons. 

Au  Frontifpice  on  voyoit  ccttc  infcriptioni 

HAGA  POSUIT  COSS. 
DECRETO. 

Ceil  a  dire , 

Ld  Haye  a  Erigecet  tyircpAr  ordre  des 
Eourgne  metres. 
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FIGURE    XXXVI. 

Dans  la  3  6mc.  Figure. 

On  nous  reprefente  deux  batailles  nava- 
les  ouil  y  cut  beaucoup  de  fang  rcpandu 
cntre  les  HoUandois ,  &  les  Anglois  & 
Fran9ois  joints  enfemble,  danslefquelles 
deux  batailles  les  premiers  remporterent 
des  avantages  tres  confiderables ,  cUesfe 
donnerent  les  7  &  14  de  Juin  167  3. 
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t'l  G  u  R  E  xxxvn. 

La  ^y^^'  Figure. 

Reprefente  la  fameufc  bataille  naval- 
lequi  fe donna  furies  dunes entre  les  Ef- 
pagnol-&  letrcsrenome  Amiral  Hollan- 
dois  Martin  Herperrs  Tromp  ,  en  TAn- 
ncei63  9,  dans  laquellcilnerefla  que  18 
Vaifleaux  des  premiers  au  grand  etonne- 
ment dun chacun ,  ce qui montroit vifiblc- 
ment  que  Dieu  benifloit  parrirnHcrement 
les  armes  des  Hollandois  &  prenoit  Icur 
caufe  en  main. 
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FIGURE    XXXVIII. 

Ce  Tableau  nous  metdevantles  yeux 
ce  qui  fe  pafla  aux  noces  de  Perfee  avec 
Andromede  ,  iors  que  les  amis  de  fon 
Rival  qu'il  avoir  cue ,  ayanc  pris  les  ar- 
mespour  vangerla  more,  foncerent  dans 
lafalle  dufeflin;  mais  leur  infolence  ne 
refta  pas  long  temps  impunie ;  car  Perfee 
s'eftant  audi  toft  arme  du  bouclier ,  fur 
lequel  paroifToit  la  t^te  de  Medufe ,  il  eut 
la  vertu  de  tuer  &  de  changer  en  pierre 
tous  ceuxaqui  illeprefenra,  Nous  ap- 
prenonspar  cetteemblefme  ce  qui  eft  ar- 
rive au  Roy  d'Angleterre  •,  Iors  que  pen- 
fant  vivre  en  repos  dans  la  pofleffion  rran- 
quille  de  fes  3  Royaumes  ;  il  y  a  encor 
trouve  de  ennemis  fecrets  &  declarez; 
mais  que  fa  generofire  jointe  a  fa  grande 
prudence  trouvcFa  les  moyens  de  les  per- 
dre  >  &  de  fen  rendre  vainqueur. 
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FIGURE    XXXIX. 

Vous  voycz  icy  un  homme  dans  uti 
chariot  tire  par  4,  chevaux  parmy  les  airs  ; 
c  eft  luy  meme  qui  fegouvcrnc.  Au  bas 
voicy  un  hommc  renverfe  parterre  d'un 
coup  d'epce :  C*eft  ce  qui  nous  reprefen- 
te  Ic  Triomphe  de  Phaeton ,  apres  avoir 
mis  a  mort  leplus  cruel  defesennemis. 

C'eft  auiTi  une  Emblefme  qui  nous  mar- 
que I'heureux  fucces  duRoy  d'Anglerer- 
re,  lors  qu'il  k  entrepris  de  terrafler  le  plus 
formidable  de  tous  ks  cnnemis. 
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F  I  G  U  R  E    XL. 

Vous  voyez  d'abord  dans  cettc  ima- 
ge, celled'une  perfonnequi  a  uncafquc 
en  telle  toutcouvert  de  plumes,  tenant 
lechapeaudelalibeneala  main:  Rnvoi- 
cy  une  autre  qui  prend  ccilc-cy  par  la 
main  pour  la  conduirc  dans  un  temple, 
afin  d'y  faire  Icurs  aftions  de  graces  pour 
lapaix  quelles  onr  obtenues:  tile  mon^ 
trc  du  bout  du  doigt  en  paffant  ,  unc 
Vierge  fort  trifle  appuyee  fur  un  bouclier 
avec  un  lion ,  qui  a  a  ks  pieds  de  pauvres 
miferables  couchez  furlaterre  dontquel- 
qu'uns  leurs  rendent  la  main  ,  pour  leurs 
marquer  qu'ils  prcnnent  beaucoup  de  part 
au  fujet  de  leur  joyc  >  puis  que  par  la  ils  fe 
trouvenc  delivrez  de  leurefclavage.  Vous 
y  voyez  encor  dans  un  eloignemcntplii" 
fieurs  hommes  armes  aupres  d'un  Au- 
^el  qui  y  rendent  leur:,  aftions  de  graces. 
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FIGURE    XLI. 

Cclle  cy  nous  reprefente  Ic  globe  du 
monde  rempli  d'Aflafleins  &  oiilatrom- 
perie  &  la  fourbe  rcignent  de  touce  part. 
II  eft  enflame  d'un  cote  par  le  feu  de  la 
guerre:  On  voir  enun  autre  endroit  unc 
fcmme  ayant  les  yeux  bandez  avec  une 
cpee  a  fa  droite  &  une  balance  a  fa  gau- 
che ce  qui  nous  reprefente  la  Juftice;  Vous 
en  voyez  de  Tautre  core  une  autre  tenant 
un  mafque  a  la  main :  Ce  qui  nous  fignifie, 
qu'une  guere  declarce  fait  mettre  bas  le 
mafque  deladiffimulation&que  c'eftpar 
ce  moyen  que  i'on  diftingue  fes  amis  defes 
ennemis.  Nousvoyons  encoricyquantitc 
d:  morts;  quelqu'uns  defquels  ayant  encor 
les  armes  a  la  main ;  ce  font  ceux  quiont 
etc  punis  de  la  juftice  j  a  caufe  de  la  violen- 
ce &  de  Pinjuftice  de  leurs  entreprifcs. 
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FIGURE    XLII. 

Vous  voyez  icy  une  femmc  appuyee 
furun  bouclierfur  lequelparoic  unLion; 
Elle  eft  affife  fur  un  amas  de  route  lorte 
d  armes  ,  entre  lefquelles  voicy  un  Lion 
rugilTantqui  veille  a  l^ur garde,  &a  leur 
confcrvation  :  Cequi  nous  Agrnifie  Ja  vigi- 
lence  de  la  Hollande  qui  a  toujours  tait 
fcs  efforts  pour  conferver  tout  ce  qui  avoit 
^ftc  confie  a  fa  garde.  Voicy  au  haut  de 
la  mcfme  piece  le  portrait  du  Koy  &  de  la 
l^dnc  &  un  Mars  au  deflbus  qui  tient  par 
la  main  une  Denioifelle  qui  porte  une  pal- 
me  &  qu'ii  conduit  au  Temple ;  pour  nous 
marquer  qu'il  eft  tout  difpofc  a  mettre  bas 
ies  armes. 
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FIGURE    XLIIL 

Ces  deux  Figures  que  nousvoyons  icy 
placees  fur  rextremiteda  convexc  de  cc 
Globe  terreftre  &  Tune  defquelles  tient  \ 
la  main  une  branclie  d'olivier ,  &  Tautrc 
uneepce,  nous  reprefcntcnt  lapa'ix&la 
Juftice  qui  s'embraflent.  Ceres  Deefic 
des  Mpiflbns,  qui  paroit  icy  dcflbus ,  & 
fous  la  proteftion  dc  laquclle ,  le  paifan 
peut  femer ,  moiflbnncr  &  fe  repofer  trati- 
quilemcnt ;  avec  ces  fatyrcs  qui  s'envircnt 
&  fc  divertiflent ,  nous  enfeigne  ,  que 
c'eft  de  la  paix  feule  que  nous  devons  at- 
t^ndre  le  repos  &rabondajDice. 
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FIGURE    XLIV. 

Perfec  que  vous  voyez  icy  montc  fur  cc 
cheval  volant,  &armepour  combactrece 
monftre  Marin ,  &  garantir  ainfi  a  la  furic 
Andromcde  fille  d'unRoy,de  qui  elle  cftoit 
exrrememcnt  aimcc  &  recherchec  en 
Mariage ,  &  qui  devoir  eftre  la  recompen- 
fc  de  faviifloirc;  au  casqu'il  vienra  dc- 
truire  cettc  aflreufe  belle  qui  vouloit  la  de- 
vorer ;  nous  reprefente  le  Roy  d' Anglerer- 
rcqui,  poulle  parun  pufdefirde  mettre 
la  Hollande  a  couvert  dc  la  violence  de 
fes  cnnemis  &  delivrer  T Angleterre  de  la 
Tyrannic  qui  commen9oit  a  la  defoler  , 
paffe  en  ce  pais  la  pour  en  chafler  le  mon» 
ilre  qui  commengoit  a  le  ravager* 
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FIGURE    XLIV.* 

La  troizieme  grandc  Figure  nous  repre- 
fcnterArcdcTriomphcde  defTu^  la  Pla- 
ce appellee  le  Buyten-Hof,  qui  eftd'unc 
Architefturc  Italiene&  trcscurieufe,ayant 
troisportesquiconduifentde  la  Placeala 
Cour ,  &  celle  du  milieu  eft  plus  haute  & 
plus  large  que  les  deux  autres ,  il  y  par 
devant  &  par  devriere  huit  Colonnes  dcta- 
cheesdu  Corps  qui  lesfoutiennent  appu- 
yees  furdc  larges  bafes  &  chaque  bafc 
en  fouticnnent  deux.  Au  deflus  de  la  por- 
te  du  milieu  on  voir  unDomca  huitpans 
qui  foutient  un  Piedeftal  fur  lequel  on 
voit  fa  Majefte  reprcfente  fur  un  cheval 
fe  cabrant  &  Tun  &  lautre  font  d'une  do- 
rure  matte.  A  chaque  cote  font  deux  ef- 
claves  enchainez  qui  s  apuyent  de  leur  dos 
contre  le  Piedeftal.  Tout  le  batiment 
eft  d  une  pcinture  qui  imitc  tout  a  fait 
bicn  la  pierre  de  taille.  Tout  autour  dans 
les  niches  qui  font  au  fond  des  deux  pil- 
liersil  eft  reprefente  quelque  Hiftoire  en 
has  relief  &  des  Emblemcs  fur  la  vie  & 
les  fairs  heroiques  de  faditte  Majefte  , 

com- 


commc  le  Lefteur  le  poura  voir  dans  les 
diffcrentes  planches  qui  en  font  reprefen- 
tees  cy  apres  ,  on  lifoit  au  haut  cette  inf- 

cription. 

PICJ  ,    FELICl  ,   INCLITO  ,   GUILLELMO 
TERTIO,  TRIUMPH ANTl.    PATRIAE 
PATRI,  GUBERNATORI,  REIP.  RE- 
ST A  URATORI  BELGIl  FEEDER  ATI 
LIBERATORI  ANGLI^E.  SERVATO^ 
RI  SCOTliE.  PACIFICATORI  Hi- 
BERNliE  REDUCI. 
C^ell  a  dire , 
Ah  Tuux  ,  Htm  tux  ^  Famenx  Roy  GniUaume.l  1 1. 
Triompioant ,  Pcre  de  U  Patrie,   CoHvernem  ^ 
ReftattrateHt  des  Provinces  Vma.  Conferva^ 
uur  de  l*Angleterre.  Deffenfeur  de  i'EcoJfe. 
Ltheratenr  de  I'Trlande, 

Audeflus  de  I'Arc  de  chaquecotc  du 
PiedeftalouleRoy  eft  crig^  onlitcespa- 
rolles ,  au  cote  de  devant. 

POPULI  SALUS. 

Ceft  a  dire , 

Le  faint  du  Pepfple, 

Et  par  derriere. 

PROCERUM  DECUS. 

i*Hor,neHr  de  ces  Ancitres^ 

Le  fufd,  Arc etoit  auffi  ornc  des  Armes 
d'Angleterre  &  de  Hollande  ,  &  I'on  y 
voyoit  la  Renommee  par  devant  &  par 
dernere  fonant  de  la  Trompette.         F  I- 
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FIGURE    XLV. 

Dans  cette  AHembleedcHeros  armcz  avcc 
le  caique  en  tete  &  tout  couverts  de  plumes, 
ayant  chacun  une  epeealamain  qu'ils  croifent 
les  unes  fur  les  autres,  a  la  maniere  des  An- 
cicns  qui  avoient  accoutumez  d'en  agir  aind 
devant  le  Temple  dc  vulcain,  fur  un  Autel, 
lors  qu  il  s'agifloit  d  aftermir  par  ferment  unc 
conjuration ,  nous  voyons  une  image  de  ce  qui 
s^eftpai^eentre  les  Princes  alUcz  decc  temps, 
qui  le  font  jure  la  fidelite  les  uns  aux  autres , 
par  tout  ce  qu'il  y  a  de  plus  faint  &de  plus  in- 
violable *.  Ces  deux  Vicrgcs  a  genoux  tenant  les 
mains  elevees  vers  le  Cicl ,  au  bas  de  cette  Fi- 
gure .  nous  reprefcntent  I'efperanccqu'ils  ont 
des  grands  avantages  que  lafermetc  de  cetteAl- 
liance  produira.  c  e  monftrc  que  vous  voyez 
au  deflus  attaque  &  perce  de  route  part  par  des 
hom mes arm es nous reprcfente  laFrancc.  Lc 
plus  hardi  6c  le  plus  avance  qui  a  un  Lion  fur 
fon  bouclier  ,  reprefente  la  Hollande  qui  ell: 
toujours  le  premier  le  plus  hardi  6c  le  plus  puif- 
fans  pour  lattaquerj  voicy  la  devife  dc  cette  Fi- 
gure. 
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UNITI   FORTIUS    OBSTANT. 

EJiant  unis  Us  rejiftent  avec  plus 
de  vigueur. 

Les  paroUes  fuivantes  font  audeflus  dc 
cctce  Figure, 

POST  MAXIMAS  RES  DOMI  FORIS- 

QUE  GESTAS  ARCTISSIMIS  CUM 

PRINCIPIBUS  ITO  FOEDERE  , 

SUORUM  VINDEX;  DEFFEN- 

SOR  OPPRESSORUM. 

Aprcs  avoir  heureufement  termine  des  affai- 
res de  la  derniere  importance  dans  Ics  pais  etran- 
gers  audi  bien  que  chez  luy ,  apres  avoir  afFer- 
mi  r  Alliance  avec  les  Princes  coufederez  ,  il 
mcrite  juftement  le  titre  de  Vangeur  des  fiens  j 
&  de  protedeur  dcs  opprimcz^ 
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FIGURE    XLVt. 

On  nous  rcprefentc  icy  le  Roy  d' Angletcrre 
"a  cheval  qui  retourne  d'Hirlande  apres  avoir 
foiimis  ccRoyaume  a  Ton  obcilTance,  il  tient 
un  Ltandard  a  la  main  qui  eftoit  un  honneur 
c]ue  les  Anciens  n  accordoient  qu'aux  conque- 
rans.  Voicy  en  cor  deux  Dames  qui  viennent 
luy  prefenterlefceptre  6c  laCouronne^  ce  qui 
nous  marque  qu'il  eft  redevabledelapoHelTion 
dc  ce  Royaume ,  a  fes  armes  vidorieufes  audi 
bien  qua  la  bonne  volonte  des  peuples ;  audef- 
fous  de  cetcc  corne  remplie  d'argeni  que  vous 
voycz  il  y  a  cette  infcription. 

PRiEMIA  NON  .EQUANT. 
I/s  nepeuvent  egaler  le  merit e. 

Ce  qui  nous  montre  qu  il  a  fait  paroiftre  tant 
de  generolite  de  verms  6:  de  prudence  dansJa 
conduitte  qu^'ila  gardeedepuis  qu'iieftmonte 
fur  le  Trone ,  que  ies  trois  Couronnes  avec  rou- 
tes leurs  richeiles  ne  peuvent  egaler  Ton  me- 
rite. 

Nous  voyonsencor  une  balance  audelTusdc 
Icette  Figure  avec  une  Couronnedans  un  des 
ibadeins  &  une  epce  dans  I'autre;  par  oii  nous 
lapprenons  qui!  a  cfte  oblige  de  fe  fervir  de  la  vo- 
^'  yc 
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jrc  dcs  armcs  pour  fe  mettre  en  poffeffion  de  la 
Couronnc  qui  luy  appartcnoit  >  voicy  les  mots 
qui  {ont  audellus. 

MARE    TRANSVECTUS,    LIRERAT 

BRITANNIAM  ET  LATE^  DOMI- 

NANTIBUS  ORNATUS   SCEP- 

TRIS  IN  PATRIAM  PUhLI- 

CA  CUM  L^TITIA  RE- 

CEPTUS  EST. 

11  a  pafle  la  Mcr  pour  delivrcr  TAngleter- 
re ;  &  apres  y  avoir  pris  poCTeflion  d'une  Cou- 
ronne  dont  I'autorite  eft  d'une  fort  grand e  e(^cn* 
due  5  il  a  efte  rcceu  dans  fa  Patrie  avec  des  te- 
moignagcs  publicqucs  dc  la  joyc  que  les  peu- 
plcs  avoicnt  delcrevoir. 
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FIGURE    XLVII. 

Dans  cette  Figure  nous  voyons  quelqueg 
Vierges  qui  s'approchentd'unpretre  qui  a  for- 
me un  autel  d'un  aflemblage  de  quantite  dc 
pieces  de  bois  C'eft  pour  y  prcfenterdes  of- 
frandes  pour  I'angufle  Maifon  d'Orange.  Ces 
quatres  Figures  que  vous  voyez  encor  placees 
aux  environs  de  ce  temple  ,  nous  reprefentent 
les  derniers  Anceftres  du  Prince  reignant  a  prc- 
fent :  Voicy  encor  un  phenix  qui  fe  brulle  dans 
les  flammes  &  des  cendres  duquel  renaitun  pe- 
tit phenix  avec  cette  infcription* 

PRiELUCET   POSTHUMA  PROLES. 

Cet  Eftfsnt  pofihume  furp^JJera  la  Cloirc  de 

jes  Anceflres, 

Cc  qui  nous  reprefente  que  Ic  Roy  d'Anglc- 
terre  reignant  a  prefent  a  augmente  plus  que 
X£ins  fes  Anceftres ,  la  grandeur  de  fa  famiLe. 
Voicy  les  parolles  qui  font  encor  audelTus  de 
cette  Figure. 

Lors  que  le  pais  cftoit  accable  de  triftefTe , 
toutc  I'Europe  de  chagrin ,  &  que  la  tres  ancien- 
ne  Maifon  dc  Nailau ,  feconde  en  Heros  &  en 
grands  Princes ,  cftoit  extremement  affligec. 


FI 
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FIGURE    XLVIII. 

Nous  voyons  icy  rheureufe  &  agreable  naif- 
fance  de  cc  Monarquc.    Cct  Enfant  ticnt  deux 
ferpents  a  Tune  ^afautremain  qu'iltue  com- 
me  un  autre  Hercule  >  quoiqu'il  foitencor  auu 
berccau;  cequi  nousapprend  que  des  fes  plus  I 
tendresanneesil  a  donne  des  marques  affureesdelS 
lagenerofite  qui  rannimeroit  unjour,  par  la- 
quelleil  triompheroit  defes  enncmis.     Voyez 
encor  au  dcflus  de  ce  tableau  un  fceptre  avee 
trois  Couionnes ,  une  coquille  ouvcrteavec  une 
groffe  perle  qui  paroit  au  millieu  &  au  defTus 
cette  infcription. 

TENUES  ORNANT  DIADE- 
MATA  CUNAS. 

SonherceaHefi  defiaornedeDiAdemes. 

Ce  qui  nous  donne  a  entendre  que  la  ma- 
lice de  fes  ennemis  &  le  grand  mepris  qu  il$  en 
faifoient  >  none  pas  empechez  que ,  contre  leur 
pas  attente,  il  ne  (e  foic  veii  Couronne  de  trois 
Coiironnes. 

Voicy  encor  une  autre  infcription. 

GUILLELMUM  POSTHUMUxM  BRIT  AN- 

NORUM  AURASiONENSIUMQUE 

TERTIUM,  PATRIi^  SPEM. 

REL 
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RElPUBLICiE  PALLADIUM. 

Cuillaume  pojibume  ,  troifieme  Roy 

d"  Angleterre  &  troifieme  Trine e 

d* Orange,  far  qui  Pefperancc 

de  la  Tatrie  &  le  foutien  de  la 

Republique  font  fondez. 

Cc  qui  nous  marque.  qu*apres  Dieu  )Ce  Prin^ 
ce  eft  I'uniqve  appuy  fur  Icquel  Ics  Province^ 
iiniesferepofent. 
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FIGURE    XLIX; 

Tout  ce  qui  paroit  dans  ce  tableau  eft  une 
image  parfaite  dc  ce  qui  fe  pafToit  dans  les  Tri- 
omphes  des  Remains  ^  c'efl  ainfi  qu'ils  rece- 
voientleursRoys,  &lesCommandans  delcurs 
ArmeeS;  lors  qu'ils  avoicnt  eu  le  bonheur  de  fai- 
re  fuccomber  leurs  ennemis  fous  les  efforts  dc 
leurs  armes ;  tout  le  but  in  qu'ils  avoient  fait  fur 
eux  ,  les  prifonniers ,  les  trefors ,  les  Elephans , 
leschamaux  fuivoient  leur  char  de  triomphe; 
au  millieudes  acclamations  dupeuple,  qui  Ic 
conduifoit  ainfi  au  Temple  pour  y  rcmercier 
les  Dieux  de  leurs  bien  faits :  Ceft  ce  qui  fe  voit 
dans  ce  tableau  en  favcur  du  Roy  Guillaume 
qui  occupe  icy  la  place  du  Vainqueur :  Voicy  la 
dcvife  qui  eft:  au  deftus  de  cette  piece. 

ATTINGAT  SOLIUM 
JOVIS. 

^'ilparvmne  au  Trone  dejufiter. 
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FIGURE    L. 

Cet  Enfant  que  vdus  vbyez  icy  eft  Ic 
Roy  d'Anglcterre ,  eftanc  encor  fore jeu- 
ne  J  cependant  fa  prudence  eftoit  defia  fi 
grande  pour  lors ,  qu'il  vient  icy  pour  de-^ 
mandcr  confeil :  Ces  Couronnes  que  vous 
voyez  au  deflus ,  marquent  celle*;  qui  pa* 
rurent  miraculeufementcn  lair  a  Orange 
au  defliis  du  lieu  ou  eftoienc  aflemblez  Ics 
Eftats  dela  Province  en  TAnncc  1665-.  & 
1688.  Le  Ciel  voulut  fansdoutte  nous 
prophetifer  pour  lors  ce  qu'il  a  accompli 
de  ndtre  temps  cnle  mettantenpoflefliort 
des  3  Royaumes  d'Angleterre. 

Voicy  encor  un  Aiglon  qui  fait  effort 
pour  vollertout  droit  vers  le  foleil,  avce 
cette  devife. 

^     TENER  ADVERSIS  ENI^ 
TITUR  ALIS, 


OM9i  qaencor  jeane  il  ne  lalffs  pas  df  faire 
effort  J  pour  sen  approchr* 


^ii 
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Cct  Aiglon  nou*?  rcprefcntelc  Roy  d'Ari- 
gletcrre  eftant  encor  jeune ,  qui  avcc  des 
forces  beaucoup  moindres ,  n'a  pas  laifl^ 
de  faire  tcfte  au  Roy  dc  France  marque 
icy  par  ce  foleil.  Voicy  rinfcription  dt 
cette  piece. 

PUERUM  EXEMPLAR 
CONSTITUIT. 

Li  Cielfavorifant  VEaroppe,  nousladonns 
pdfir  noHs  firvir  d^cxempU. 
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FIGURE     LI. 

Nous  voyons  icy  Vulcain  qui  jcttc  qucl^ 
ques  armcs  parterre,  cnprcfence  de  cc  jcune 
homme  qui  eft  icy  a  cheval ,  pour  obeir  aux 
ordres  de  Venus  :  Mars  lui  donne  auili  une 
cpeepour  marqije  qu'il  veut  luy  elire  tavora- 
ble,  ScraiFiller  dans  Ics  guerresqu'il  doit  cn- 
treprendre ;  voicy  I'infcriptionqui  eft  au  deflus 
de  cette  Figure. 

QlJl  jUVENTUTE  STRENUE', 

TRANSACTA,  FUNESTIS  JACTA- 

TE  BELLI >,   AC  DISSlDlIS    IN 

TANTO  RERUMDIS- 

CRIMINE. 

//  a  eu  plufieurs  facheufes  guetres  a  foute- 

nir  pendant  fajeunejfe  ,  &  plufieurs 

divifions  a  pacifier ;  matsparmy  tous 

ces  d' angers  &  ces  temps  facheux^ 

il  a  toujours  fait  pareitte  une 

fermete&  unegenerojite  qui 

fur^ajjoit  de  heaucoup 

[on  aage, 

"^  E  3  Cecy 
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Cccy  eft  enCore  une  image  de  ce  qui  eft  arrive 
a  notre  Prince  pendant  le  temps  de  fa  jeuncf- 
fe.  Nous  voyons  encor  icy  un  chateau  lur  une 
inontagne  ,  aupied  dc  laquellcil  y  a  une  pique 
plantec  ,  d'ou  fortcnt  deux  branches  de  1  au- 
rier  ,  avec  cettc  divife. 

CONTORTA  TRIUM- 
PHOS  PORTENDIT. 

BUe  nous  prefage  des  Triumphes 
lors  qu'elk  [era  d'ardee. 


FI 
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FIGURE^   LII. 

La^imc.  Figure  nous  reprefente  unHcros 
tenant  un  baton  de  Commandement  en  main , 
&  un  cafque  charge  de  plumes  en  tete.  II  eft 
foutenu  furun  bouclierpar  quatre  autres  He- 
ros  qui  ont  auflfi  chacun  le  cafque  charge  de 
plumes  en  tete  5  &ra  chaque  cote  on  y  voitdes 
gens  armes.    Au  deffus  on  hfoit  cc  paroUcs. 

NUTANTIS  BELGII ,  QUA  MART ,  QUA 

TERRA  ADMOTUS,  IN  PRISTINUM, 

DECUS  GUBERNAGULI  ,  GLORIAM, 

ARAS  £T  FOCOS  ASSERUIT. 

Lc  fens  eft. 

Que  par  fes  projiejfts  tant  far  ^S^er  tjtitpar  Ter* 

re ,  ila  rajftrmt  Us  ty^nteh  de  la  HoUande  ^ 

rendte  au  Geuvernement  Jon  pre- 

mier  Luftre. 

Cela  nous  reprefente  auffi  I'avenement  du 
Prince  d'Orange,  a  prefentRoy  d'Anglcter- 
re,  au Gouvernement ,  enL'anncei67i.  I'U- 
fage  des  Anciens  etoit ,  lors  qu'ils  elevoient 
quelqu'un  a  quelque  haute  dignite  ,  de  lefai- 
re  elever  fur  un  bouclier  par  quatre  Heros  9 
afin  qu'il  put  etrc  vu  dui  pcuple.  Et  cela 
E  4.  nous 


(70 
mm  donne  audi  ^  connoitrc  que  cc  Prince 
en  vertu  de  cette  nbuvellc  dign  te  devint  Ic 
rcftauratcur  dela  liberte  des  Provinces  Unies 
qui  commen^oit  fort  a  dt'choir  en  I'annec 
31672,  &  que  le  baton  du  Commandemcnt 
luy  appartcnoitauffibien  qu'4  fejAr^cetrcs  qui 
Tavoicnt  parciUement  porte. 
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FIGURE     LIII. 

La  55^0.  Figure  nous  fait  voir  deux  per-? 
fonnes  a  lentrcc  d'un  TemplcjA:  quife  donnene 
la  main  Tun  FautrCi  6c  pres  deux  on  voir  aulli 
quelcun  tenant  un  glaive  &  une  balance ,  cequi 
reprefente  la  J  uitice,  5c  de  I'autre  cote  on  voit  U 
Prudencc.C  ela  nous  remet  devant  les  ycux  Tenr 
gagement  dans  le  mariage  du  Roy  6c  de  ]a  Rey- 
nefonEpouzecelebre  ^  Londres  I'annce  1678. 
Celareprefenteaufii  quecc  Prince  agiroittou- 
jours  prudement  dans  toutes  fes  entreprifes  6c 
qu'en  tout  temps  &cn  toutlieux  il  maintien- 
droit  la j  uUice.  Au  dellus  on  lifoit  ces  mots. 

MERITIS    FAMAM    SUPERANTIBUS 
tTROPH^IS,  PRINCIPI  ,  ATA  VIS  REGI- 
fe  BUS  EDlTi^  FiELlCIBUS  JUNG- 
TISHYMENEIS. 

Cc  qui  veut  dire , 

^efontJMerite  qui  furpaffe  encore  tout 

ce  que  la  Rtnommee  enpouroit  publier 

la  rendu  digne  d'Epoufer  une  Trin- 

ceffequi  compte  plufieurs  Roys 

farmijts  Cdncetres.  , 
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F  I  G  U  R  E    LIV 

Voicy  Timagc  dc  ce  qui  fc  paffoit  parmv 
les  Anciens  loriqu'ils  accordoicnt  le  Tifl 
omphe  aceuxqui  s'eftoicntfignalczdans 
quelque  combat  fur  Mer :  Us  avoient  ac- 
coutumez  de  detacher  la  proiiedes  vaif- 
feaux  qui  avoient  eftc  pris ,  de  les  fufpen- 
dre  fur  le  bord  dcla  Mer  &  d'eriger  au- 
prcs  la  flatuc  du  vainqueur  pour  perpe- 
tuer  la  memoire  de  la  viftoire  qu'il  avoit 
remportee  voicy  rinfcriptionj  de  cette 
piece. 

TRIUMPHET  IN  UNDIS. 

Sjiela  Met  foitle  Theatre  defes. 
Vi£ioires. 
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FIGURE    LV. 

Lc  tableau  que  vous  voiez  au  haut  de 
cctte  Figure  foutenu  de  deux  Cupidons, 
I'un  defquels  tient  une  Couronne  de  fleurs; 
eft  celuy  de  la  Reine  d'Angleterre ;  voicy 
aux  environs  quantitc  de  perfonnes  dont 
la  plufpart  fon  armez  •,  &  les  autres  font 
chargezde  route  fortede  fruits  ,  &  rien- 
nent  desbourfes  d'argent  en  leurs  mains : 
Tout  cela  nous  fignifie ,  que  tous  les  peu- 
plcsquiont  lc  bonheur  de  vivrcfous  fon 
Gouverncmcnt  font  preparez  a  facri- 
ficr  &  leurs  bicns  &  leut  vie  meme ,  pour 
la  defFenfc  de  fon  Thrdnc. 
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FIGURE    LVL 

Voicy  un  fpediacle  aflez  furprcnant ,  qui  fc 
prcfente  d'abord  a  nous  dans  ce  tableau ,  c'efl 
une  Dame  Couronnee  ,  d'une  beaute  extra- 
ordinaire  j  mais  qui  d'un  air  fier  &  mcna- 
ceant,  environnec  de  fojdats  aimez .  lientunc 
epee  a  k  main :  C'eft  pour  nous  reprefenter  la 
difpofition  ou  fe  trouva  la  Reine  d'Angleter- 
re ,  lorfqu^a  Tabfencc  du  Rov  Ton  mary  ,  ellc 
apprit  que ,  par  la  lachete  de  ceux  de  fa  flotte  9 
cellc  de  r'-ollande  avoit  efle  battue:  Car  vou- 
lant  faircrevivre  enelle  le  temps  dcs  Amazo- 
nesjelle  avoit  pris  larefolution  de  ma^  cher  a  Ten- 
nemis  a  la  teRe  de  fon  Armee,au  cas  qu'il  voulut 
entreprendre  quelqpe  chofe  fur  les  coftes  dc 
fon  Rf >yaume»  Ces  pauvrc^  qui  paroifTent  au 
pied  de  cette  piece ,  &  a  qui  Ton  diftribuc  dc 
1  argent}  nousmarqucnt  les  liberalites  de  cet- 
te princefTe,  alegardi^e  ceux  qui  avoient  cfte 
blefTez  dans  cette  bataillc>  8c  dcs  veuves  &  des 
enfans  de  ceux  qui  y  avoient  efte  tucz. 


F  L 


^sd£i 


r-  - 


(  77  ) 
FIGURE     LVIi; 

Confideresbien  ce  tableau  il  vous  metdcvan^ 
Ics  yeux  une  adion  dcs  plus  hardies  que  vous 
lifiez  dans  routes  les  Hiftoires.  C  *elt  le  Roy 
Guillaumc  all  parage  de  la  Riviere  de  Boync 
en  Irlande  :  Ses  ennemis  beaucoup  plus  forts 
en  nombrc  que  luy  ,  Commandez  par  le  Roy 
Jarques  en  perfonnc ,  font  encor  retranchez  le 
long  de  I'autre  bord  pour  luy  en  difputerle  paf- 
fage:  Mais  noftre  Monarque  voyant  que  c'e- 
ftoit  icy  un  coup  de  partie  duquel  dcpendoit  le 
bon  oulemauvais  fucces  de  les  affaires  ,  aulTi- 
bien  que  dc  celles  de  tous  fes  Alliez :  II  marche 
d'un  courage  intrepiede  a  la  teftc  des  fiens 
vers  {qs  Ennemis ,  &•  malgre  le  grand  feu  de  leur 
Canon  &  dc  leur  mouiquetttrie  ,  il  paiTc  cc 
fleuve  ,  force  leurs  retranchements  ,  6c  les 
oblige  de  prendre  tous  la  fuittc ;  ce  qui  fut  fui- 
videlaredditionde  plufieurs  Places  importan- 
tes  &  particulierement  de  celle  de  Dublin, 
comme  aufli  de  la  fuitte  du  Roy  Jacques  hors 
de  ce  Royaume  >  d'ou  il  fe  rend  it  en  France 
pour  y  chercher  unefeconde  fois  un  a7ile:  II 
eft  vrayque  noHreCorquerant  penfa  yperdrc 
la  vie  :  car  il  tut  attcint  de  deux  boulcts  dc 
Canon  done  Fun  luy  effieura  le  dos  de  ii  pres , 
qu il  luy  cmporta  la  chcmifc ;  Sc'lautrc  unc 

paf. 
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panic  dc  fa  bottc.  Cc  qui  fut  caufe  que  le 
bruit  dc  fa  mort  s'en  rependit  par  toute  la 
France,-  cequ'ils  crurent  fiaffurement,  quils 
en  allumerent  des  feux  de  joyc  a  Paris ,  & 
en  pluficurs  autres  endroits  du  Royaumc. 
On  peut  aflcz  conclurc  dc  cette  cxtravagantes 
jcye  fur  unc  mort  imaginaire ,  que  la  France 
ne  redouttepas  peuceHeros  de  notrc  fiecle. 
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FIGURE    LVIII, 

Cette  Figure  nous  reprcfentela  Reinc 
d'AngleterrcCouronnee,  tenant  en  main 
desfoudres  &  autres  inllrumentsde  fup- 
plices :  Voicy  des  gens  venir  a  elle  tenant 
leurs  mains  ctendues  commepour  implo- 
rer  fon  affiflence.  Nous  voyons  au  def- 
fous  d'elle  un  fatyre  tenant  un  flambeau 
allume  d'une  main  &  dc  Pautre  une  epce: 
Voicy  encor  auprcsun  Dieu  &une  Deefle 
Marine ,  avec  un  Moine  dcmafque  ayant 
une  epee  a  la  main  &  cfcumantdefurie ; 
tout  ccla  nous  reprefente  la  perfecution 
allumecen  France  centre  les  Reformez: 
Ou  la  rage  des  Ecclefiaftiques  ayant  mis 
bas  le  mafque ,  il  ny  a  point  de  cruautc 
qu'ils  n'ayent  exercez  contre  cespauvres 
gens  J  qui  ont  ere  obligez  la  plufpart  de 
prendre  la  fuitte  &  de  le  retirer  dans  les. 
pais  etrangers  ;  mais  particulieremenc 
vers  laReine  dAngleterre  qui  a  ^teleur 
plus  favorable  azile ,  &  qui  n'a  pas  feule- 
mentfubvenu  a  leurs  indigences,  parfes 

libe- 
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iiberalifcs  fans  pareilles  ;  mais  <|u 
leur  ^  cncor  promis  de  reprimer  auran 
qu'elle  pourroit  la  violence  deleurs  Ty 
rans,  &  de[favorifer  leur  retabliflement 
c'eft  done  avec  beaucoup  de  raifon  qu< 
cette  piece  a  pour  emblefme  uh  Granger 
avec  ces  parolles  au  bas. 

TUA  NOS  REFRIGERET 
UMBRA. 

Cifl  foHS  r ombre  favorable  de  votre  proteBien  ^^\ 
l^arf^ertftme  de  noflre  jurfecmion  troHVi  dn  r^- 

fraichtjftmenu 
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FIGURE     LIX. 

,  La  Figure  59"^^.  Nous  reprefcnre  la 
Reyne  la  Couronnefur  la  tetc&unc  fou- 
dre  ala  main,  Acoted'elleon  voirquan- 
tite  dc  perfdnncs  qui  Ics  bra^  ouvers  cou- 
irent  vers  elle;  Au  dellbus  d'Elleon  voir 
quelcun  qui  tient  une  torche  ardenre  dans 
uncniain  ,  &  une  efpcc  dans  Tautre,  & 
pres  de  la  Ton  voir  un  Dieu  Marin  &  une 
Deefle  Marine  cnchaincz  &  au  dcflus 
quelcun  qui  tient  un  Mafque. 

Tout  cela  nous  reprefente  la  cruelle  pcr- 
fecution  qu'a  faitte  la  France  conrre 
les  Rcformez ,  laquelle  par  la  a  ore  fon 
mafque  de  diffimulation  &  a  fait  voir  ce 
qu'elle  ctoit  a  leur  egard.  C*eft  auffi  cc 
qui  les  engage  a  avoir  Icur  recours  a  la 
Reyne  d'Angleterre  dont  la  piete  &  la 
compaffion  pour  les  miferables  ne  font 
inconnus  de  perfonne.  Auffi  les  prend 
cllc  en  fa  protedion  &  leur  promet  de 
Ics  deffendre  contre  la  cruaute  de  Icurs 
perftcutcurs  inhumains.  L'Orangcr  qu*od 
F  foil 
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voit   au   deflus    d'elle   jFait    auffi   par- 
tie  de  I'Embleme   dont  voicy   les  pa- 
roUes. 

TUA  NOS  REFRIGERET 
UMBRA. 

C'eftadire, 

Nous  refprtms  fous  ton  ombre. 
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FIGURE    LX. 

La  Figure  60"^^.  Nous  reprefente  Ic 
Roy  acheval  avec  fes  gardes  derriere  luy, 
&  on  luy  prefence  le  fceprre  &  la  Cou- 
ronne.  On  voir  plufieurs  perfonnes  qui 
fautent  devant  luy  &  qui  font  des  oris 
de  joye  en  frappanc  des  mains.  Par  la 
on  nous  fait  voir  le  retourXriomphantdu 
Roy  aLondres  apresla  rcdudiondelTr- 
lande,  &  par  ces  acclamations  combien 
Sa  Majcfte  eft  cherie  des  Peuples  d'An- 
glcterre. 
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La  quatriemeff'd?tde  Figure. 

C'Eft  le  Theatre  qu'on  a  place  dans  k 
V  ivier  devant  la  Cour ,  fur  lequci  on 
avoir  prepare  quantitc  dc  feuxd' Artifice 
quifurentallumez  IcfoirderEntrce  de  fa 
Majeftc .  On  y  ayoi  t  drcfle  plufieurs  machi- 
nes faittcs  de  charpentc  placees  dans  un 
trcs  bel  ordre.  Tout  allentour  de  cc  Thea- 
tre on  voyoic  des  pieux  attachezcn  forme 
d^e  dards'  dc  differcnte  couleurs  les  uns 
Grangers  ,  les  autres  blancs  &  d'autres 
bleux ,  il  y  en  avoir  jufques  au  nombre  de; 
trois  cens  cinquante  de  deux  livres  de 
poudrechacune.  Le  Theatre  ^toit  audi 
au  dedans  cntourc  de  dix  ouvragcs  a  cor- 
nes&decinq  demi  Junes »  auffi  faites  de 
charpentc  &  fur  chacune  de  ces  pieces  dc 
Fortification  il  y  avoir  onfc  pots  a  feu  qui 
ictterent  quantitc  de  feux  d'artifice  &  qui 
firent  un  rres  bel  efTeft.  On  voyoit  dc 
plus  fur  le  dit  Theatre  fix  hautes  pyrai- 
mides  faittcs  pareillement  de  charpen- 
tc chacune  defquelles   ctoit  enrichic  de 

Dc- 
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Devifcs ,  rune  rcprcfentoit  un  oifeau 
ctcndant  les  ailes  &  portant  un  Ramcau 
dc  Palme  au  bcc  avec  ces  parolles. 

NECESSUM  APPORTAT, 
ETABUNDE. 

Ce  quijignifie. 

II  nous  apporte  routes  Ics  chofes  neccf- 
faircs,  &  abondamment* 

Sur  Tautrc  on  voyoitdeux  hommes  qui 
donnoicnt  des  coups  de  baches  dans  un  ar- 
brc  avec  cette  infcription. 

NUNQUAM  FRACTA  MALIS. 

Qui  veut  dire, 

Jatnais  abbattupar  les  traverfes. 

I  II  y  en  avoir  un  rroizieme  on  Ton  vo- 
I  yoir  une  Colombe  avec  un  Rameau  dc 
i  Taurierau  bee  ayanr  pour  devifc. 

;      TANDEM  EXPECTATA  REDIBIT. 
F  3  Cc 
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Ce  qui  fignific. 

llreviendra  enfin felon  noftre  attente. 

La  quatrieme  contenoit  une  Colomnc 
en  feu  avec  ces  parolles, 

HINC  SPESQUE  SALUSQUE. 

Cell  a  dire. 

Cefldela  que  nous  viendra  noire 
delivrance. 

On  voyoit  fur  la  cinquieme  une  Licor- 
ne  avec  ce  mot. 

INSCIA  FERRE  JUGUM. 

C'eft  a  dire. 

Je  ne  feats  ceque  c^eji  que  d'etre 
fous  iejoug, 

Et  la  fixieme  contenoit  un  poiflbn  vo- 
lant fur  la  Met  avec  ces  parolles. 

TUMULO  VELOCIOR  ALTO. 

Ceft 
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C'cft  a  dire. 

Jefranchisks  plusaffreux  abimes. 

On  voyoit  dc  plus  fur  cc  Theatre  un 
Lion ,  un  Hercule  &  un  Soletl  pofdz  Tun 
prcs  dc  Tautre.  Il  y  avoir  encore  quatrc 
Caifles  dc  5-0  fufecs  chacune  &  qui  repf c- 
fcntoient  Ics  Royaumes  d'Angleterrc  , 
d'Ecofle ,  de  Fraiicc  &  d'Irlande  Outre 
celaoncnavoit  mis  huitautresdc  pareil 
&de  moindre  calibre  ,  &au  milieu  dudit 
Theatre  on  voyoit  le  nom  de  fa  Majc- 
ftc  Britannique  en  Chiffre  j  c'ecoicnr  cqs 
Lettres  W.  R.  qui  vcuUeat  dire  Guillaume 
Roy,  &  au  deflus  etoit  unc  Couronne  On 
voyoit  outre  tout  cela  un  battelier  qui  par- 
mi  des  glaces  dont  le  rivage  etoit  hcrific 
gaignoitle  bord  ,  &  audeilus  on  lifoit  cqs 
paroUes. 

NE  METUAS ,  CiE5AREM  VEHIS. 

C'cft  i  dire , 

A'^  crains^ointjuportes  C^far. 

F  4  Et 
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Etaudcflbuson  lifoitcclles-cy 

REGI  EX  PELAGO,  PER  GLA- 
CIEM,  PER    NEBULA  REDUCI 

Ce  qui  Signifie. 

u'iuRoy,  qui  malgre  les  glaces ,  les  Frt- 

mats  &  les  bromllaras  a  regdgne 

nos  bords. 

Les  fufdits  Chiffres  &  laCouronnc, 
aprcsqu'oneut  fait  faireune  d'echargedc 
50  pieces  de  Canon  qui  ^toient  rengees  fur 
les  muraillcs  du  vivier,  furcnt  allumez, 
&  en  m^me  temps  on  vit  le  Theatre  eclai- 
repar  plu-:de  800  flambeaux  &  leschif- 
fres  &  Couronne  ctant  tout  en  feu  fe  vo- 
yoicnt  trcs  diftiitftement  &  produifoient 
un  tres  bel  effeft.  On  voyoit  audi  plu- 
fieurs  dcvifes  fur  differents  aix  auxquels 
Ic^  fufees  ^roient  atcacheez  &  entrc  au- 
trcslesfuivantcs^ 

TRIUMPHET  SEMPER  AU- 

GUSTUS. 

Ceft 
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Cell  a  dire. 

lifer  at  oujours  tjiugufte  &  toujouH 
Tnompbant. 

OFFENSUM,  METUANT 
HOSTES. 

Ce  qui  veut  dire, 

S^e  les  Ennetnis  red&uttent  celuy  qu'ils 
ont  offence. 

CARUM  VENERENTUR  AMICI 

Et  que  les  Amis  ayent  toujour s  en  vene'^ 
ration  une  ferjonnefichere. 

En  apres  les  Tiramides  commcncerent 
afaire  leur  operation  vilparutd'abordune 
fumceforc  6paille  qui  futfuiviede  jetsde 
feu  vifs  ,  clairs  &  brillans  qui  reprcfen- 
toient  une  fontaine.  Ccpendcnt  les  Rc- 
nommeez  qui  etoient  pres  des  vaiflcaux 
rqmplis  d'encens  jettcrent  des  boulets  en 
flames  vers  le  Ciel,  joint  quantitede  (^t* 
F  5*  pen- 
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penteaux  qui  firent  auffi  un  tres  bel  ef- 

tcd;.  II  y  avoit  bien  cinquante  boittes  diffe- 

renres  remplies  de  ces  ferpcnteaux  ,  &  Von 

\it  Ics  Piramidcs  bruler  jufques  a  la  fin. 

En  fuitce  le  Lhn  comman9a  aufli  fon 
operation  ,  il  jeccoit  du  feu  par  les  yeux ; 
&  de  fa  geule  il  en  fortoic  un  rayon  fort 
cpais  &  long  de  7  a  8  pieds ,  celuy  qui 
fortoit  de  fes  yeux  etoit  vif  &  clair  com- 
me  du  criftal.  Il  jetta  auffi  quantite  de 
boulets  enflammez  &  de  ferpentcaux ,  & 
tout  cela  produifoit  un  effefl:  auffi  agreable 
que  furprenant. 

Le  Hercule  qui  etoit  drefic  pres  du  So- 
leil^  par  lequel  on  reprefentoit  la  France , 
commenca  auffi  a  jctter  de  frequens  ra- 
yons de  feu  par  labouche.  II  jetta  auffi 
line  fi  grande  quantirc  de  ferpenteaux  & 
d  autre  feux  d'artifice  que  le  foleileufut 
confumc  ,  Enfuitte  dequoy  le  feu  prit  a 
fa  Madue  do^t  fortirent  plufieurs  balles 
de  feu  vers  le  Ciel  comme  pour  le  remcr- 
cierparces  Offrandesde  la  viftoire  qu'il 
venoit  de  remporter  conrre  le  folcil. 

On  mic  enfuitte  le  feu  a  toutte^^  les  fu- 
fee^volantes  qui  etoient  en  grande  quan- 
tite 
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titc  &  les  mortiers  quonavoitauffi  garnr 

de  feux  d'artiiice  pour  bruler   dans  I  eau 
jctterent  un  nombre  confidcrable  debou- 
letsqui  avcc  des  Dauphins  qui  furent  en 
meme  temps  enflamez  produifirent  un 
cfFeft  tout  a  fait  charmant ,  &  les  fufeez 
volantes  qui  remfermoient  chacune  beau- 
coup  de  petartsproduifoient  auffi  untres 
bcl  cfFeft  en  Pair ,  auffi  bien  que  tous  ccs 
autresfeux  d'artificesfurrcau,  &  tout  cela 
en  meme  temps,en  forte  que  de  quelque  co- 
te qu'on  portat  laveueelle  etoittoujours 
occupec  par  quelque  nouveau  fpeftacle ; 
&  la  diverfifc  des  objets  faifoit  que  les 
fpeftateurs  ne  pouvoient  fe  lafler  de  rc- 
garder. 

Enfin  le  feu  prit  aux  tonneaux  godron- 
nez  qui  aprcs  avoir  epaiffi  Tair  par  une 
tres  cpaifle  fumeerendirent  unefigrande 
clarte  que  ceux  qui  en  etoient  les  plus 
eloignez  auroient  pu  lire  le  caraclere  le 
plus  menus  ,  quoy  que  pour  lorsTairetoit 
charg^d'un  tres  efpaisbrouillard. 

II  eft  auffi  a  remarquer  que  pendant 
tout  ce  temps  Tartillerie  fit  auffi  decon- 
tinuelles  decharges,  en  forte  que  ce  bruit 

rant 
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rant  dcs  canons  que  des  Moufqucts  &Pi- 
ftolcts,  (carles Regiments de  Frifrem.& 
d- Itcrfum  etoient  fous  les  armcs  pres  du 
Vivier  )  joint  celuy  des  petards  &  des  cris 
d'cjouillances  marquoit  fuj951fament  la  joye 
que  reflcntoit  le  publico 


II 
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//  y  avoH  outre  cela  plufieurs  lUumind- 

mns  devant  Us  maifons  de  dtffertntespcrfortnes 

de  conpdgratien ,  ^  dephficunpArtituliers 

yourgcois  de  U  Haje. 

pRemiercment  dcvantrHotel  dc  I'i^m- 
*  baffadeur  d^Efpagne  il  y  en  avoit 
quantitc ,  comme  de  gros  Flambeaux ,  des 
Armcs  &  devifcs  Illuminces.  Item  devant 
THoftel  du  Baron  de  Suaffe  dans  le  groote 
Hoogftract. 

Devant  la  maifon  de  Monfieur  le  Ma- 
jor Duchenc  dans  le  Weftcyndc. 

Sur  la  Place  devant  le  Swaen. 

Devant  la  Maifon  du  5r  Ravens  Apo- 
ticaire. 

Devant  ccUe  du  St.  Van  Oyen  fur  Ic 
Kneuterdijk. 

Devant  celledu  Sr.  Sulendonck  Conrcc- 
teur  dans  le  Noble- ft raet. 

Monfieur  Schuylenbourg  Greffier  du 
Confeil  s'eft  diftingue  par  plufieurs  bel- 
les Illuminations  qui  formoyent  des  de- 
vifestres  belles. 

Entre  autresll  avoit  fait  peindre  unlio?i 
avec  ces  parollcs.  GE. 
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GENEROJUS  AB  ORTU. 

Gtneraux  desfa  naijfance , 

Une  autre  reprefentoit  un  chcval  aifle 
Si  qui  par  fa  force  &  fon  agilite  montoit 
un  Kocher  efcarpe ,  avec  ces  Mots. 

JUPERAT  C^LESTI- 
BUS  ALU. 

IlSHrmonte  tout  avecfes  celeftes  atles. 

Dans  une  troiziemeonvoyoit  faMaje- 
fte  tenant  une  Jance  a  la  main  ,  &  une 
perfonne  inclin^e  devant  luy  &  le  felici- 
tant,  avec  ces  mots. 

REGI  GUILLELMO  REDUCI 

An  Roy  Guillaume  de  ret  our, 

Dans  une  quatrieme  on  voyoit  d'un  co- 
te des  Armeesen  marche&quelques  ba- 
tallies  ,  &  de  Tautre  une  Aigle  fendant 
les  airs  tenant  une  fondre  de  fes  ongles 
avec  ces  parolles« 

FRAN- 
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TRANSITQUE,  FERITQUE. 

llpaffe&frappe, 

Une  Cinquieme ,  ou  on  voyoitle  Roy  & 
la  Rcyncla  Couronne  fur  latere,  &  une 
fuite  de  plufieurs  perfonnes  la  tece  nuc& 
GCS  mots. 

IMPERIA  AUGUSTO, 

Ce  Tfince  %yiugufte  efl  digne  de  plu- 
fieurs Empres, 

Devant  la  Maifon  de  MonCeur  I'Advo- 
cat  Henri  vander  Haer ,  on  voyoit  les 
Armcs  d'Anglcterrc  avec  ces  parolles  au 
dcllus. 

VIVANT  GUILLELMUS    ET 
MARIA  REGINA. 

Vivent  le  Roy  Guillaume  &  la  Rej^ 
ne  Mane. 

Ceflbus  ilyavoit  auffi  eerie. 

TAN- 
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TANDEM  BONA  CAUSA  TRIUM=:  i 
PHAT. 

Enfinla  bonne caufeTriom^he. 

AM'undescotcz, 

FORTITUDO. 

La  force, 

Et  irautre. 

VICTORIA. 

La  ViEioire, 

K  cote  dtoit  des  fuldittcs  Armes  il  y 
avoic  un  autre  tableau  reprefentant  un 
Orcngcr  portant  des  fleurs  &  des  fruits , 
avcc  CCS  Mots. 

DAT  FLORENS  FRUCTUS. 

Enfloriffant  ildonne  des  fruits, 

A  cote  gauche  il  y  en  avoitun  ^utre  re- 
prefentant un  Rofier  &  les  7  Provinces 
avcc  CCS  parglks, 

SUA- 
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SUAVIS  ODER  REFICTT. 
Son  odeur  tUuze  nous  reftaure. 
A  cote  droit  etitre  les  Armes  &  TO- 
tcnger  il  y  avoit  une  Pallas  ,    avcc  unc 
Couronnc  Imperiale,  un  glaive  en  main,  & 
fous  fes  pieds  un  Aigle  dans  un  feu  &  unc 
corne  d'abondance  garnie  d'armes  ,     dc 
Couronncs  &  de  Iceptres ,  avec  ces  pa- 
rolles. 

REGUM  DECUS. 

VHonneur  des  R$ys. 
Au  cote  gauche  entre  le  Rozier  &  les 
Armes  il  y  avoit  un  autre  tableau  ou  la 
Reync  etoit  reprefentee,    tenant  un  mi- 
roirde  famaindroite,    &  de  Tautre  une 
Corne  d'abondance,  &elleetoitdeboutle 
pied  fur  un  ferpent.  Avec  cette  devife. 
PRUDENTIA  AUGU5TA*. 
Ceft  adire, 
KAugufteparfa  "Prudence. 

Au  defTous  des  dites  Armes  on  vo- 
yoit  ua  Oval  ou  on  avoit  pcint  trois 
Lions  &  une  Couronne  Impcrialle ,  &  au 
delTus  defdits  Lions  on  lifoit  cettc  inf- 
cription.     .  G  LEO 
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LEO  BRITTANNICUS,  NASSA- 
VIUS,  BELGICUS, 

C'eft  a  dire. 

Le  Lion  Brittmnique ,  le  Lion  de  Naffau 
&le  Lion  de  la  Hollande. 

Et  fous  ces  trois  Lions  ces  parolles. 

QUID  TANTIS  CONJUNCTIS 
VIRIBUS  OBSTET. 

C'efl  a  dire. 

^i  ^ouroit  rejifter  a  tant  de  forces 
unies  enjemble. 

Enfin  s'il  falloic  reprefentcr  icy  tout- 
tes  les  Illuminations  ,  les  devifes ,  fen- 
tences ;  vers  &c.  que  Ton  voyoit  dans 
lesprincipales  rues  de  la  Haye  il  faudroit 
faire  ungros  volume.  Mais  en  voila  aflez 
pour  faire  voir  combien  ce  grand  Roy  eft 
chery  des  peuples  de  ces  Provinces ,  & 
combien  grande  a  ete  la  joye  qu'on  a  eu 
del'y  voir  revenir  Triomphant. 

FIN. 
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